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ДО- —а.Le Mada! LE COIN DE; SKA \L’ACEJISTE
ASSEMBLEE REMISE 
A DEMAIN SOIR Petites NeersBei 

D’un Peu PutNtLa séance «l’Etude du cercle Im
maculée-C<moeptton de l'A C. J. 0. 
annoncée pour lundi soir, n’a pu a- 
volr lieu à cette date, pour diverses 
rafcrns, et a été remise à demain soir 
vendredi.

I *
4r TLPHEOE DAIONEAULT

'MME JUOE AD R. I.» VINGTIEME ANNEE Хо.І*%CINQ SOUS LE NUMERO EDMUNDSTON, N.-B., 12 NVIER, 1933.

Fin Inattendue L’administration de
la justice dans le comté 

est sévèrement critiquée

xxle-Ielemd, , président de
l’Assdk
vient d’etre élu au poste de Jupe de 
la Cour des Tutelles. ,

C’est la deuxième foto gull occupe 
ce poste, ayant déjà rempli ces fdœ- 
f ions de 1911 à 1914. Il a été au*t

Une Révolte éclate 
au Pénitencier de

Dorchester, N.-B.

si

de l’ex-présidentL Calvin Coolidge
L’ancien Président des Etats-Unis 

foudroyé par la mort en rentrant 
chez lui, à Northampton, Mass, 
jeudi dernier. — M. Hoover assiste 
à ses obsèques, samedi. — JZfen de 
pompeux.

Procureur de la ville de Woonsocket
durant plusieurs termes. Le Jupe Del 
gnault est une personnalité bien con
nue en Nouvelle-Angleterre et an 
Canada. U est entré en fonctions Im
médiatement.|| | a quebec”"|Des 476 bagnards, 300 prennent part à la révolte qui 

donne lieu à un combat de 5 heures et demie con
tre quarante gardiens. — Cinq détenus et deux 
gardiens sont blessés. — Le préfet Goad prévenu 
deux heures avant la mutinerie.

Le préfet du comté déclare que, comme président du 
comité de finances, il a constaté des abus flagrants, 
— Les conseillers demandent au secrétaire de pu
blier plus de détails dans le prochain rapport fi
nancier. — L’élection des conseillers tous les qua
tre ans.

D’APRES LUI CARMODY VISITE 2,600 
CONSEILS DES C. de C.NE LE 4 JUILLET 1872

Northampton, Mass. — Calvin 
Cool Mge. le trentième président des 
Etats-Unis a été foudroyé Jeudi der
nier au moment où il était seul dans 
une chambre des ‘Beeches’, la maison 
qu’il habitait depuis l'expiration de 
son tenue comme président de la 
République voisine. H était âgé de 00

Montréal, — Le Chevalier Suprê
me de l’Ordre des Chevaliers de Co
lomb, M. Martin H. Caimody, a 
commencé la semane dernière, à 
Montréal, une visite générale de tout 
son territoire, qui compte 2,500 suc
cursales, depuis Panama Jusqu'à 
Г Alaska et le Yukon, de Vancouver 
jusqu’à Terre Neuve et des Philip
pines à Porto Rico.

Son Honneur le maire de Mont
réal. l’hon. Fernand Rinfret, lui sou - 
ziaita la bienvenue au cours d’une 
grande séance à Montréal.

.'

H
RATIONS INSUFFISANTES ?

p$6,900 POUR ADMINISTRER LA JUSTICE 
DANS LE COMTE EN 1932.LES JOUEURS DE 

L’UNIV, LAVAL 
A EDMUNDSTON

Dorchester, N.-B., 9. — Des trou
bles très sérieux ont éclaté ici same
di après-mkli dans le pénitencier où 
476 détenus purgent des sentences. 
Cette révolte fut la plus Importante 
qui ait jamais été enrégistrée dans 
' Est du Canada et dés dommages 
considérables ont été causés à Indi

ans.
La mort de l’homme d’Etat était 

tout à fait inattendue bien que de 
puis quelques semaines sa santé fût 
devsnue quelque peu précaire. M. 
Coolidge se plaignait assez fréquem
ment de maux d’esicmac. Leg méde
cins rtirtbuent la mort à une syn
cope. Le défunt qui était le seul an
cien président des Etats-Unis vivant 
se sentant fatigué à son bureau, ve
nait de rentrer chez lut

ЗА CARRIERE POLITIQUE 
M. Coolidge, comme Théodore 

Roosevelt était natif de Plymouth, 
dans le Vermont où il vit le Jour 
le 4 Juillet 1872, de parents humbles. 
A la vtoe-pré defence comme à la pré
sidence des Etats-Unis, il apporta 
les qualités d’une personnalité calme 
bien différente de celle de ses pré
décesseurs. D’un esprit agile, U avait 
les goûts et les aspirations caracté
ristiques de ses ancêtres de la Nou
velle -Angleterre.

Ш fut élevé à la présidence à la 
suite de la mort du président War- 
ren-C. Handing, en 1923.

U maîtrisa les. problèmes d’après- 
guerre. Si parfaite fut son oeuvre, si 
grands furent ses succès qu’en 1924, 
il était réélu à son poste par 
majorité de plus de 7,000,000 de voix. 
Jusqu'à cette date, Jamais un prési
dent n’avait connu une telle faveur 
populaire.
INHUMATION A GRANITE HILLS 

Calvin Coolidge, dormira pour tou 
Jours aux côtés de son père sur tes 
hauteurs de Granité Hills, suivant le 
désir ou’il avait toujours exprimé 
pendant sa vie. et son Inhumation à 
cet endroit fut très simple.

Dam la mort comme dans la vie, 
U demeura un exemple de modestie.

‘Le conseil vote un warrant de $42,000. — Subside de 
$1,000 à l’Hôtel-Dieu de St-Basile et $250.00 pour 
l’éducation agricole. — La Municipalité veut pour
suivre la ville. — 25 sous par jour pour l’entretien 
d’un pauvre au Refuge.

L’équipe- de hockey des Universitai
res de Québec rencontre une résis
tance inattendue chez le club lo
cal, et remporte la victoire par la 
faible marge de 3 à 2. — Les spec
tateurs très satisfaisants. — Les 
joutes de la Ligue.

u/4floe.
ST-JEAN PORT D’HIVER 
DE LA LIGNE CUNARD

La paix fut rétablie par une poi
gnée de 40 gardes armée qui exécu
tèrent à la lettre les ordres du gou
verneur Geoige-T. Goad qui fit 
preuve de beaucoup de sang-froid 
\ cette occasion.

Hier soir, l’on entendait encore ici 
et là quelques grognements de déte
nus et à l'infirmerie, cinq autres gé
missaient de douleur. Dans les cel
lules dont les fenêtres avaient été 
brisées, un vent très froid faisait gre
lotter les prisonniers dans leurs lits.

La lutte dura cinq heures et l’on 
peut par là Juger de la gravité de la 
situation.

Il y avait 476 détenus dans ls pé
nitencier. Chaque cellule était occu
pée et 25 forçats étalent logés dans 
ia partie de l’institution réservée 
aux malades, mais 300 seulement pri
rent réellement part à la révolte.

La cause du trouble demeure un 
mystère, mais le gouverneur Goad 
prétend que l’affairé eut plutôt le 
caractère d’une démonstration que 
d’une tentative délibérée d'évasion. 
L a également déclaré que deux 
heures avant le déeflanehement de 
1 émeute, il apprit que la chose de
vait se produire, ce qui lui permit de 
prendre les précautions voulues. Il 
n’a pas voulu dire, toutefois, de quel
le manière il avait été mis au cou-

—Que serait-il arrivé si vous n’a
viez pas su qu’une teüle manifesta
tion se préparait ? lui fut-ü demandé.

Le gouverneur secoua ses larges 
épaules, et répondit :

"Je ae saie pas. mais J» 
l’affaire aurait été plus sérieuse 
Nous étions préparés pour oe qui de
vait se produire, mais nous ne pen
sions pas que le trouble prendrait de 
telles proportions”.

“Durant la .période entre Noel et le 
Jour de l’An, les détenus avalent 
été des plus dociles. Avant oefla, des 
plaintes avaient été formulées de 
temps à autre au sujet de la nourri
ture, poursuivit-il, mate c’est la oho- 

à peu près courante dans tous les 
pénitenciers.

Lorsque l’émeute éclata, ajouta le 
gouverneur, les détenus crièrent : 
“Nous voulons plus de nouriture, 
mais Je ne crois pas que ceci soit la 
cause réelle du trouble, parce que la 
nourriture est meilleure et plus va
riée que ne le permet le règlement 
dans bien dés institutions de ce gen-

m j

LA PENSION DES PRISONNIERS REDUITE 
A 45 SOUS PAR JOUR

S:-Jean, N.-B., — L’Ascania, pre
mier paquebot de la ligne Conard, 
qu'on ait encore vu à St-Jean, est 
entré dans le port jeudi dernier pa
villons au vent pour inaugurer un 
service semi-mensuel entre 8t-Jean 
et Londres par la Manche.

Avec son arrivée ici notre port de
vient le point termir.us canadien dhi 
ver de la ligne Cunard.

a. | Pgfj
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SESSION PROVIN
CIALE DE QUEBEC 

OUVERTE LUNDI

Les conseillers de la Municipalité 
du comté de Madawaska tiennent 
!eur assemblée annuelle cette semai
ne. La première session s'est ouverte 
au Palais de justice d'Edmunds!on 
mardi matin, sous la présidence du 
préfe; du comté, M. Elias Daigle de 
St-Hilaire.

A L’ARENA BACHELOR 1 V,

La visite des porte-couleurs de l’U
niversité Laval de Québec, a amené 
â l’Aréna Bachelor, le soir de la fê
te des Rods, l'assistance la plue nom
breuse à une Joute de hockey, cette 
année. On l’a estimée à environ 800 
personnes. Cetfte assistance n’a pas 
été désappointée, car de l’aveu géné
ral, la rencontre fut la meilleure 
dont nous ayions été témoins jusqu’à 
date.

M. M.-D. Cormier, C. R., M. P., 
mit la rondelle au jeu, après les ac
cords de “O Canada”.

Les nôtres ont fait excellente figu
re, et ont présenté un jeu incompa
rable avec celui qui fut opposé aux 
joueurs de Campbellton, Le Dr Hé
bert, comme son adversaire, le Dr 
Banville, se surpassa dans les buts ; 
v*t si nous voulions signaler ceux qui 
ont joué remarquablement sur l’ali- 
gnemeni local, il nous faudrait men
tionner la plupart des noms, Copie 
Leblanc, “Snap” Dickey et Milo Ga
gné furent particulièrement merveil
leux, ce soir-là

S. H. le lieutenant-gouverneur H.-G. 
CARROLL, qui a présidé mardi a- 
près-midi l’ouverture de la session 
provinciale de Québec, et donne 
lebture du discours du trône.

L’hon. L. P. D. TILLEY, ministre 
des Terres et des Mines, qui a pré
conisé, dans un récent discours la 
parité du dollar canadien avec la 
livre anglaise, pour raviver l’indus
trie canadienne.

E. J. HEBERT PREND 
SA RETRAITE APRES 
51 ANS DE SERVICE U CNЯ.

La cérémonie solennelle et grandio
se, comme par le passé. — S. H. le 
lient.-gouverneur Carroll Ut le dis
cours du trône dans la salle du Con 
seü Législatif. — S. Exc. Mgr Vil
leneuve assiste.

Les conseillers présents sont Ti
mothée Outlet, St-Hilaire; J. E Mi- 
chaud, Edmandston; Fred I. Cyr, St-
Léonard; J. W. Verret, Docithé Cyr, Montréal, 10. - Avec l’année 1932 
S -François, D. J. Long, Jamc* T. sest terminée la carrière active d’un 
Clair, de Clair; Firmin Pelletier, De- ^ nos Canadiens français les plus 
nis St-Jarre, Lac-Baker ; lévite lé- en VU€ faxis le domaine des trane- 
vesque, Joachin Thériault, Baker- p3rtSi M Emile-J. Hébert qui, à part 
Brook; Henri Michaud. V№e F. Pv j û étre celui de nos compaTriotes qui 
card, Madawaska ; Edward Rie: Ré- probablement le plus distingué
gis Morneault, St-Jacques; J os. Mo- jeg chemins de fer, est en outre
nn. Antoine Ouellet, St-Joseph; Isi
dore A. Cyr, Onézime Voisine, St-Ba-

Navire Français
Incendié en MerDECEDE AU

MONTANA, E.-U.
s

MOINS D’HEURES DE TRAVAIL
18 membres de l’équipage meurent à 

lékir poste. — 210 survivants.—Hé- 
rmsme du capitaine.

Québec, — La deuxième session du 
dix-huit 
30, avec
30, avect out le pompeux cérémonial 
habluel, et par une température 
idéale.

ièapé parlement s’est ouver- 
él pompeux cérémonialFeu Lévite Cyr, fUs d’Hypolite Cyr 

de Baker-Brook — Agé de 54 ans. 
— Décédé à Havre, Mo.

le plus ancien employé du Pacifique

™ndu 32SL‘£ïï5£2S
nis Mazerotie, Ste-Anne; Allen Cyr.1 
Cyr Thibodeau, N.-D. de Lourdes ;
Antoine Rel’.efleur. Léo T. Mtehaud 
SL-Léo nard; Fred Laforge, Alphée 
Poitras. St-André.

“L’ATLANTIQUE’’

sa ref rai te après plus de cinquante 
années de loyaux services.

C’est lui qui, à titre de représen
tant du Pacifique Canadien, était or- 

I dinairemeri: chargé d’accompagner 
I les hauts dignitaires ecclésiastique» 

dans leurs voyages officiels sur le ré
seau de la compagnie.

CHERBOURG, France, 6. — Le 
siipaobe paquebot français de 40,000 
tonnes “L’Atlantique”, ravagé par le 
feu? avec un bilan de 18 pertes de 
vie A date, est une épave fumante à 
70 milles de Cherbourg.

Un bateau portant le capitaine 
Schools, commandeur de "L’Atlan
tique", est parti à 10 heures ce ma
rin pour faire tout ce qui est humai
nement possible. Les autres navires 
dans le voisinage de l’épave signa- 
dàw un -coulage à pic, lent mais eûr,

Le capitaine, accompagné de quel
ques hommes a décidé de risquer sa 
vie pour aller hisser le pavillon fran 
cals à bohd de son paquebot en perte 
afin que ce qui se trouve à bond no 
puisse être fouillé par quelque com
pagnie marchande.

La cérémonie consista en la lectu
re du discours du trône par S. H. le 
lieutenant gouverneur Carroll en pré 
sence des représentants des autorités 
religieuses, civiles et civiques aux
quels s’étalent joints les principaux Les premiers jours de la réunion 
dignitaires de notre monde social, S. ' ont été pris par des discussions de 
E. Mgr l’Archevêque assistait. \ lou.ine. au sujet dévaluation, d'as-!

Son honneur quitta Spencer Wood .-essement, de bornes de paroisses, etc 
vers 2 h. 30, avec le Lt-Colonel Pa- Il appert qu'au sujet d'évaluation, le 
pineau et le Lt-Colonel Brousseau, comté de Madawaska se prépare à 
escorté de 12 hommes sous le com- intenter un procès à la ville dT3d- 

fcdueepti

Baker-Brook, (DCS.) — Nous a- 
vons appris avec regret la mort de 
M. Lévite Cyr, file de M. Hypoltte 
Cyr, de cette paroisse, survenue le 2 
janvier, à Havre, Montana. Le dé
funt était âgé de 54 ans 

Outre son épouse (Lillian McCor
mick), et deux fils, Alfred et Paul, 
feu M. Cyr laisse dans le deuil ; trois 
frères, Jean-Baptiste, Antoine et 
Paid, de Baker-Broc* et six soeurs, 

С*оасІтМ*&г, 
e Theriault, de 

Mme Alfred Corriveau, de Oaron- 
Brook, Mme Antonio AJbert de Ba- 
ger-Brook, Mlle Emma Cyr de Mont
réal, et Mlle Léonle Cyr de oeltte pa-

A la famille en deuil, “Le Mada
waska’’ offre ses sincères condrééan-

I
1

Chez les étudiants, Gérin, Hamel, 
Paquet et Chevalier brûlèrent. Les 
joueurs de M. Jos. Hamel se déclaré - 
oependant un peu désorganisés par
ce que nos règlement ne leur per
mettaient de faire’de'"passes* en 8- 
vant, au-delà de la ligne bleue du 
territoire ennemi, mais donnèrent 
cependant un bon rendement.

Voici le résumé de la partie et les 
alignements :
LAVAL 
Banville 
КіеПег 
Chevalier 
Hamel 
Gérin
V. Gauthier

SUBSTITUTS — Laval : Cloutier, 
Paquet, Ouellet, Labadie. Edmunds- 
ton: Lévesque, Fullerton, Fournier, 
David.

B LA PAIX EST REVENUE

LES DEBUTANTS DE I NOUVELLE ANNEE
Dorchester. N.-B., 10 — La plupart 

des forçats sont encore écroués dama 
leurs cellules aujourd’hui, mala iaa 
équipés affectées à l’écurie, à la fer
me. à la boulangerie et à la cuisine, 
ont repris leurs occupations Journa
lières. Le préfet Goad croit que les 
ateliers pourront rouvrir leurs por
ter dans le cours de la semaine. 
Les ouvriers du bagne continuent à 
reparer les dégâts causés aux fenê
tres d au mobilier par la mutinerie 
:ie samedi dernier.

в r Mpoe
АіісИе

de Clair, Mme 
Baker-Brook, Boily et du, uiundstûn sur une question en litige.

Le conseil a voté un subside de 4*fLt. Drollet.
Le royal cortège fut reçu au Par

lement par une garde d’honneur du 
32e sous le commandement du capi
taine P.-E. Bélanger, aux accents de 
la fanfare qui exécuta le Dieu sauve 
le Roi.

1 I $1 000 à l’Hôte.-Dieu de St-Basile.
et une somme de $250.00 pour pro- 

! mouvoir l’instruction agricole dans le 
comté.

Il a été décidé à l’hunammlié qu’à 
partir de l'automne prochain, date 
c.es prochaines élections municipa
les. celles-ci n'auront lieu qu’à tous 
ies quatre ans, au lieu de deux ans, 
comme par le passé.

Ce matin, le préfet a donné libre 
cours à son lempéramment et fit 
une sortie inattendue contre l’ad 
ministration de la justice dans 
comté de Madawaska. En qualité de 
président du comi.é des finances, 11 
est en mesure, a-t-il déclaré, de dire , , 
publiquement qu’il a constaté des a-; Pédant de nomtoeuaes années 
bus flagrants et qu'il est heureux, ^ 1 
de voir que le conseil approuve la ™s- ^
demande de l'Union des Municipal!- dtoc П laisse trois fils: Mare, Lotos, 
tré qui requiert du gouvernement Mathia» Cormier, et une fille, 
une enquête provinciale sur l’admi-f Mme, Auguste Bourque, de Léger 
nistration de la Justice dans tous les eu lieu à
comtés. "Ca fait assez longtemps, • ffitee Ste-Thérèse, et le seivtoe lh- 
dlt le préfet, que le comté de Mada- nèbre a été célébré par 1 abbé Donalt 

Robichatid, curé .de le parolee.

—A M et Mme Ernest Damours 
est né le 30 décembre, un fils baptisé 
le 1er Jour de l’An, sous les prénoms 
de Joseph, Màrc, Oneil. Parrain et 
marraine, M. et Mme Jean Roy.

—A M. et Mme Damase Couturier 
est né le 2 janvier un fils baptisé le 
4. Normand, Claude, Joseph. Parrain 
et marraine: Wlltie Cotiburier et A- 
mèlia Plounde.

EDiMUNDeTON 
Dr Hébert 

Leblanc

Dickey
T Anglais

Gagné

Buts

P Déf. Un détachement d’artillerie sous 
le commandement du Lt-Colonel 
Boswell, tira 15 coups de canon. Puis 

і l’hon. Carroll gravit les marches de 
і escalier qui monte au Conseil Lé
gislatif flanqué de ses aides de camp 
et fut reçu par l’hon. Premier Mi
nistre, Mme Carroll accompagnait 
son honorable époux et était escor
tée du Lt-Ckfl. C.-A. Fages.

Lee Ministres, les Conseilers Légis
latifs, les Député*, accompagnèrent 
le représentant du Roi.

І FEUGE0.PL0URDE 
DE NOTRE-DAME

Centres
Ailes ACCIDENT D’AUTO

DECES A SHEDIAC

A 9T-LEONARD jj Sfcédiac. N. B. 10 — M. Laurent 
Cormier un des plus vieux habitante 
du Cap Pelé, est mort à la résidence 
ùé son fils, Marc L. Cormier. H avait

—A M. elt Mme Adélard Picard, le 
5. une fine baptisée le Jour dei Rois,
Marie, Jeanne Thérèse; parrain et 
marraine, M. et Mme Joe. Francoeur.

—<A M. et Mme Alexandre Dufour 
le Jour des Rols, une file baptisée 
le même Jom-, Marie, Reine. Parrain 
et marraine, M et Mme Régis Bossé, re”.

A M. et Mme Alfred Clavette, le Au plus fort de l'émeute, une ten- 
8, un fils baptisé le même Jour, Jo- ï&tive fut faite pour mettre le feu à 
seph, Renaud, Roger. Parrain et mar >a buanderie, mais les flammes fu- 
raine: Orner et Eveline Pelletier. rent rapidement éteintes. Deux gar- 

—A M. et Mme Richard Tobin, née dee été blessés, mais légèrement. 
Jeanne Paillard, le 10, une fille bap-1 Quant aux cinq détenus qui sont à 
tisée le même Jour, Marie, Aline, l'Infirmerie on s’attend à oe qu’ils 
Geneviève. Parrain et marraine, M. 86 remettent de leurs blessures 
«t Mme Herman Toner. Le plus blessé est un énorme nègre

qui fut l’un des plus actifs, à lancer 
de lourds projectiles sur les gardes. 
Avec l’aide de quelques autres dé
tenus, il arracha des éviers, des ser
rures, des chaises fixées au mur, et 
de ses bras puissants lança ces di
vers objets à la tête des gardes.

A un certain moment, le bruit fut 
tel qu’on pouvait l'entendre sur la 
route, à 200 verges en bas de la col
line sur laquelle se dresse le péni
tencier. Peu de temps après le com
mencement des troubles, des ren
forts arrivèrent de Moncton, mais 
fie ne participèrent pas à Гacton.

Notre-Dame du Lac, (DN.C.)—Le 
dernier jour de l’année, la mort ve- j 
naît chercher un vieillard de 78 ans, I 
M Georges Plounde, époux de Emma 
Ouellet, Le défunt succombait à une1 
opération subie à l’hôpital de cette 

I paroisse, en dépit dee expedients soins, 
qu’il y reçut.

Feu M. Plounde était citoyen bien 
connu et très estimé dans cette pa- ' 
roisse. Il laisse pour le pleurer, ou
tre son épouse, une famille noir-

1$ St-Léonard, (D.CS.) — Dimanche i 
matin, près de l'église de St-Léonard, 
est survenu un accident d’auto qui 
faillit avoir des conséquences graves, j 
M. Johnny Poitras de Powers Creek 
ае rendait à l'église avec ses en
fanta, Wilfrid, Merille. EVerett et 
Blanche, lorsqu’il perdit soudain con 
frôle du volant, sur la route glissan
te; l’auto versa et fit deux tours sur 
lui-même. Deux roues furent brisées 
et les vitres cassées.

Seule des occupants, cependant, 
l’une des Jeunes filles reçut plusieurs
blessures à la tête. Mais son état ne! grande foule. Nos condoléances.

SOMMAIRE
1ère Période: Pas de point. Puni

tion : Leblanc.
2è Période : 1—Hamel (rebound), 

7.15; 2—Нею. Levesque (Fullerton), 
19.00 Punitions : Paquet, Adams.

3e Période: 3—Hamel (Gauthier- 
Chevalier), 830: 4—Gérin, 10.45; 5~ 
Gagné, 17.00. Punitions : Chevalier, 
Adams, Paquet, Leblanc.

Arbitres: Bourgoin et Power.

Son Honneu lut le discours du trô- 
I ne; il a mentionné que notre Provin- 
I ce est moins éprouvée que les autres. 
Cependant, nos législateurs seront 

і appelés à étudier un moyen tout par
ticulier de diminuer le nombre de 
chômeurs: Le Gouvernement croit 
qu’en diminuant le nombre des heu
res de travail dans certaines indus
tries qui ne subissent pas la con
currence étrangère, on pourra en ar
river à donner beaucoup plus d'ou
vriers l'occasion de trouver de l'em-

г

4
waska se fait "skinner". L’adminis
tration de la Justice coûte mainte
nant près de $7,000 par an. alors qu’- 
autrefois elle n’en coûtaitpas $5,000.

C’es: à la suite de ces remarques 
que le conseil a demandé au secré
taire de donner plus de détails dans 
,e rapport financier annuel qui sera 
publié, afin que les contribuables du 
comté sachent où va leur argent.

Après avoir appris que l'entretien 
des pauvres au Refuge des Vie‘Hands 
à St-Hilaire n'a cou-:é que 25 sous 
par jour par personne, en 1932, les 
conseillers ont adopté à l'unar.imi'.é 
une résolution établissant pour l’ave
nir un taux de 45 tous par Jour, au. 
lieu de 60 sous, pour l’entretien des _____ _ J_Lm ~~
prisonniers. Ce nouveau :aux est le] OCTOGENAIRE
même que celui que le gouvernement _

MEURT A S1EGAS

* Son service et sa sépulture eurent 
lieu le 3 janvier au milieu d’une DECES A MONCTONJoyeuses Noces à 

Ste-Anne de Mad.
Moncton, N.-B., 10 — Après une 

maladie de deux semaines. Mme Oé- 
'.pstin Leblanc, de 8t-Grégoire, com
té de Kent, est morte à l’Hôtel-Dieu, 
Elle étaSt âgée de 27 ans et était née 
à la Grandigue, la fille de feu Geor
ge Brun. Son époux, un fils. George 
et une fille, Marie, lui survivent.

Les funérailles ont eu lieu cet a- 
près-midi à féglise de St-Jean-Bap- 
tiste. Bouctouohe. L’absoute a été 
donné par l’abbé Philippe Hébert, cu
ré de la paroisse.

—A M et Mme Hoibald Bouchard, 
le 28 décembre, un fils baptisé le len
demain, Joseph, Gerald, Hub aid. Par 
rain et marraine, Israel Bouchavd 
et Denise Clavette.

—A M. et Mine Jos. L. Perron, le 
29 décembre, un fils baptisé le même 
Jour, Joseph, Lucien, Roland. Par
rain et marraine: M. Emile Perron 
et MMe Isabelle Francoeur.

Nos félicitations.

UN MANIFESTE EN FAVEUR DU
RETOUR A L’UNITE CATHOLIQUE

ploi.
MOREAU-BEAULIEU Cette oén&nonie terminée, les mem 

bres de la Chambre Basse se rendi
rent à l’Assemblée Législative pour 
procéder. Quelques ministres présen
tèrent alors des rapports et ce fut 
! ajournement. Le soir, U y eut diner 
d'Etat à Spencer Wood.

Ste-Anne, (D.CS.) — Mardi ma
tin, 3 janvier, M. le curé C.-J. Cyr 
bénissait le mariage de M. Auguste 
Moreau, fils de M. et Mine Maxime 
Moreau, à Mlle Aida Beaulieu, fille 
de M. et Mme Pat. Beaulieu, tous 
deux de Sre-Anne.

Les pères des nouveaux époux ser
vaient de témoins-à leurs enfante.

Le couple fit son entrée aux ac
cords de la Marche Nuptiale; Mme 
Edgar St-Pierre était à l’orgue, ac- 
compagnanlt MM. Adolphe Martin et 
Edmond Sirois, violonistes. Au cours 
de la messe plusieurs beaux canti
ques furent rendus; le programme 
avait été préparé sous la direction 
de Mme Edgar St-Pierre. L’église 
était remplie des parente et amis 
des nouveaux époux.

Après la cérémonie religieuse, ceux 
ci accompagnés de M. Joyime La
joie et de Mlle Cécile Moreau, se 
datent prendre le diner chez M. Put 
Beaulieu, où une réception leur avait 
été préparée.

Un petit orchestre avait été impro
visé comme suit : M. Louis Moreau, 
frère du marié, au piano; M Léo 
Moreau, un cousin, Jouait le cornet; 
M. Gilbert Beaupré, le banjo; MM. 
Théodule et Clovis Martin, le violon.

Une adresse fut lue et présentée 
par Mlle Cécile Moreau, sœur du 
marié. Dans l’a/près-midi, on se ren
dait pour le souper chez le père du 
marié.

Un groupe anglican fonde une “Confrérie d’Unité”. — 
'Plusieurs centaines de ministres anglicans favo
rables à l’opinion que le seul moyen de sortir du 
“chaos” est la réunion avec le Saint-Siège. — La 
Profession de Foi.

і

-■

GRAND SUCCES 
DE CE CONCOURS 

A EDMUNDSTONINCENDIE A LE SECOURS DANS LA PRIERE provincial paie depuis le mois d’a
vril dernier.—Samedi soir, le 7, une foule nom 

breuse se réunissait chez M. et Mme 
Théophile Létoumeau pour célébrer 
leur vingtième anniversairé de ma
riage.

Plusieurs pièces de musique furent 
exécutées par les artistes de la soi
rée. A une heuer avancée de déli
cieux rafraîchissements furent ser
vis. Les personnes présentes étalent: 
Messieurs et Mesdames Edmond Bel 
lefleur. Wall Thibodeau, Jim Cyr, 
Wall Bellefleur, Henri Daigle, Paul 
Plouitie, Jos. Bourgoin, Anftoine Bel
lefleur, Jos. Plounde, Albert St-On
ge, Wa&ner Ayotte, John Cyr, Réné 
BeUtef’eur, William Beütefteur. Pitre 
Bossé; Mme lévite Ayotte, Mme E- 
mtte Collin, MM. Eizéar Beaupré, 
Paul J. Thibodeau; Mesdemoiselles 

_ Vénée, Germaine, Nélida Bellefleur, 
J Gladys, Rouine, Blanche Flourde, 

Ida.Albert, Marthe Cyr, Gertrude 
Cyr, Lily Cyr, Pearl Bell, Cécile Roy, 
salie et Thérèse Beaupré, Germaine 
Rose Cyr, Marte-Mai Beütefteur, Ro- 
Ayotte, Marte-Anne AJbert, Reinette 
Beaulieu; Messieurs Edmond Thi
bodeau, Alphée Daigle, Donat Beau- 
lieu, Fred Bourgoin, Wilbrod Thibo
deau. Lome Mlohaud, Willi Afcert, 
Jim Daigle, Oneil Cyr, Antoine Bout

VAN BUREN LE WARRANT
Au moment où nous allons sous 

p.esse. le secrétaire présente > war
rant pour l’année courante qui est 
de $42.000. C’est un millier de dollars 
ne moins que l'an dernier Ce warrant 
est réparti comme suit :
Ecoles

Londres, — Le “Daily Express" pu
blié, à l'occasion de la prochaine cé
lébration du centenaire du mouve
ment d’Oxfcmd. un manifeste où une 
cinquantaine de dignitaires angli
cans, 4 la tête desquels se trouvait 
l’évêque Victor Seymour, déclaraient 
que “l’unique moyen pour sortir du 
chaos présent serait la réunion 
avec le Saint-Siège’’.

On apprend maintenant que plu
sieurs centaines de ministres ang'i- 
cans ont souscrit cette déclaration 
et que le groupe anglican qui en a- 
valt pris l’Initiative a fondé une 
“Oonférie de l’Unité’ dont les mem
bres adhérait à la profession de fol 
suivante : *

“Je crois à la Primauté non seule
ment d’honneur, male aussi de Juri
diction du Pontife Romain, succes
seur de saint Pierre, Prince des Apô
tres et Vicaire de Jésus-Christ.

“J« crois à la vénération des 
Saints et de leurs Itnaees.

MADAME L. VIOLETTELa Société l’Assomption recueille au- 
delà de $60,000 d’assurances en no
tre ville, en décembre.. A L’HOTEL CORMIER A Notre-Dame de Lourdes, décé

dait. samedi, le 7, à la demeure de 
M. Georges R. Thibodeau. Madame
L. Violette, née Délima Sirois, âgée 
de 81 ans. moins cinq semaines

Elle laisse dans le deuil, un frère,
M. Tommy Sirois, de St-Léonard, 
une soeur, Mme Cyr. de Ste-Anne, 
un fils, M. Fred L. Violette, de Van 
Buren. et cinq filles: Mtaie Paul B. 
Cyr. Mme Joseph DesJardins, Mme 
J. Tardif. Mme G. Thtwtteau. de 
Upper Siegas, et M. Jos Cyr de St- 
Basile.

Les funérailles, qui eurent lieu 
lundi matin dans l’église N.-D de 
Lourdes, furent chantées par M. 
l'abbé Daigle, de Ste-Anne; lez por
teurs étaient: MM. Louis, Wilfrid. 
Henri. Aldérlc Tardif, neveux de la 
défunte. Portait la croix, IL Roméo 
DesJardins. Portaient les coins du 
poêle, Mme Christophe Cyr, Mine Na 
poléon Cyr. MXLee Daria Cyr et IfBe 
Paltnyre Marquis. Les parents et a- 
mis assistaient en grand nombre.

A le famille, nous offrons l'ex
pression de notre sincère sympathie.

Van Buren, Maine (DNJC.) — Un 
feu dont l’origine ne peut être dé- 
tenninée, a dausé des dommages con 
з kl érables à l’hôtel Cormier, sur la 
rue du Pont, lundi matin.

Lee flammes découvertes sur le 
troisième plancher per M. Fred Cyr, 
commis de l’hôtel avaient fait de ra
pides progrès, quand les pompiers ar
rivèrent sur les lieux. Deux lignes 
de boyaux furent mis en usage. Les 
étages inférieure furent endommagés 
par l’eau et la fumée.

L’édifice edt la propriété de M. Lé
vite V. Thibodeau et M. Ubeld TW- 
bftteau en est le locataire.

ASSEMBLEE LUNDI SOIR

$15.375, 
1.590. 
6 000.

Le grand concours de recrûtement 
lancé par la Société l’Assomption et 
qui vient de se terminer, a reçu un 
grand nombre d’adhésions à Ed- 
mundaton. particulièrement au cours 
des dernières semaines.

Au moment où nous allons sous 
presse, le nom de la succursale rem
portant 1e premier prix n’est pas en
core connu, mais on assure que la 
Suobursa’e Immactoée-Conoeption a 
de grandes chances de remporter 
des honneurs. Nous espérons pou
voir faire connaître les résultat» la 
semaine prochaine.

En effet, l'objectif que s'étalent 
imposé les officiers de la succursale 
a été bien dépassé, puisqu'au-delà de 
$80,000 d’assurances ont été inscrites, 
avec plus de 4,600 points pour le con-

Rureau de Santé 
/.dm. de la Justice 
Eau. égouts Etec. 
Impressions et pap. 
Assemblée annuelle 
Assemblée spéciaQe 1932 
Intérêts, débentures 
Chauffage et concierge 
Réparations 
Intérêt à la banque 
Couvent St-BasUe 
Salaire secrétaire 
Salaire du shérif 
Listes électorales 
Téléphone, timbres, etc. 
Divers
Intérêt fonds patriotique

Assessement 
Collection des taxes 
Salaires réviseurs 
Salaire tierce de par. 
Comité Refuge des Vieil. 
Transport des aliénée 
Pour indue, agricole 
Pton ........

“Je crois à l'autorité des traditions 
apostoliques et ecclésiastiques et de 
l'Ecriture Sainte, laquelle doit être 
interprétée et comprise uniquement 
dans le sens qu’a tenu et que tient 
Notre-Sainte Mère l’Eglise Catixoli-

400. t#®430.

«11,090.
400.que.

1,825.“Enfin, je crois tout oe qui a éte 
défini et déclaré dans les canons sa
crés et dams les Conciles généraux et 
spécialement dans le Concile de Tren

■
ж.

600.
300.

“Je crois en un seul Dieu, en trois
personnes distinctes et égale? entre1 ‘out oe qui a été approuvé, dé- 
elles, savoir: le Père, le Fils et le flnl efc déclaré dans le Concile géné- 
St-iBsprit. І i al du Vatican, particulièrement ce

“Je croie à la doctrine catholique <»ui régarde la Primauté du I-ontife 
l'Incarnation, la Passion, la Meat Rx>maln et son autorité infaillible.

D’autres articles des statuts de la

1.800.
1,000.

A ST-BASILE 800.m 500.
130.

Cette Soirée et la Résurrection deNotre-fleigneur.
«яа-Christ; à l’union personnelle “Conti*!» de lTTnlté" précisent les 
*e natures dtvlne et hum sine dm,! régies et les méthodes de cette ssso- 
le Christ, à la maternité divine de і claUon. règles et méthodes qui. dans 
Marie Très Sainte et à sa vlrgtn-té ' répondre .entièrement aux coneep- 

I lions catholiques sont cependant MT.
"Je croU è la prteence vraie, réelle P”1”4™ d'”» tendance ouvertement 

et subetantleUe du C04» et du Sang «dwée en faveur d'un rapproche
ment avec la Sainte Eglise Romaine

335.П y ei|t 1» une agréatile soirée, a- 
La soirée dramatique et musicale лч- musique et chant, et tous ségay- 

qul eut lieu le soir des Rols, au pro- *rent * merveille, 
flt de l’église, et organisée par des Félicitations et souhaits de bon- 
demoiselles de la paroisse, sous la ' heur dt de longue vie à M. e* Mme 
direction de MUe Ma Hudon, a rap- Moreau.
porté la somme de M.M. ------------—-------------

Ces demolaellee désirent offrir leurs 
remerciements à tous ceux qui ont 
assisté à la séance.

—Etaient en visite chea M. Arthur 
Hudon, la semaine dernière: Mlle 
Florlne Ваш, étudiante au couvent 
de DaHpouale, MUe Thérèse Dlonne 
de Grand’laie, MM Prosper Daigle 
et OontM Voisine., de Drummond.

815.
ЗД85.

380.
sans tache. 2Д00.

2.400.
quaile sont particulièrement invitée 
"ee nouveaux candidaite. aura lieu 
lundi soir dans la salle de l’Académie 
à huit heure».

Le reorûteur de la Société, M. Al
phonse Chiaseon est encore en vU4 
et y passera probablement le reste 
du mois de Janvier, pour permettre 

à tous osas qui désirant s’tns 
cr ire comme membres et prendre de 
•'*M*enep,del»»dre,

Service Anniversairegoto. Aüdérte BeOteffleur, Ttieephore
430.Gagnon, Ludger Oyr, Henri Cyr. Her 

bert Cyr, Johnny Atibln, Rodolphe 
Plounde. Léo Ayotte, Agaplt Roy, L6- 
slme Lévesque, Heitry BeOsfleur, K- 
mlle Bellefleur, Gilbert Roy, AurMe 
Bourgoin .Guy Oyr, Oioar Beaupré, 
Roger Gervcds, Philippe, Gérard et 
OneB Beaupré. Louis Oyr, Anthehn 
Ayotte, Ahnkler OUbeit.

SEPULTURE avec ltme et la divinité de Notre-

t

56.'iL'Oeservatore Romane” en si-
75 Le servtoe anniversaire de feu L6a-SatoMSaorement de l’Eucharistie.

“Je crois aux sept sscremen;* ins
titués par JéetiB-OhiW pour le sa
lut du genre humain, savoir : le bap 
terne, la oœOnnatton, l’Eucharistie, 
la péhRenoe, l'extrême-onction, l'or
dre et le mariage.

priaient ce» faite à ses lecteurs, con
clut que "la prière du monde catho
lique doit maintenant aider les bon- 

complè
tement au servtoe de la vérité, dans 
l'amour de Jésus-CHtf* et 4e 8a 
Sainte Sfciioe”.

né Cyr, épouse d’Onéehne Lavoie,Mercredi dernier, le 4 Janvier, a 
été inhumé dans le cimetière parok- 
sl*l, Katen nghe, enfant chéri de 
M. et Mme Tom Tlghe. L’enfant, dé
cédé la veine, était âgé de on* nwéa. 
Not sympathies.

100. Yé-875. gltoe de Rivière-Verte, hindi 
118. le 18 Janvier, à 8h. 80.

Parente et amie sont priés d’y as-

j ;
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BELLEFLEUR, N.B.
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THE POPULAR NEWSPAPER OF MADAWASKA DISTRICT L CarteGOES SOUTH

THE MADAWASKA vocat
F. Dodd Tw<

WEEKLY NEWS

,

Edifice DONC 
rue Canadawho attempt to continue doing bu

siness on a sensible basis are ad
versely affected by the numerous 
increases in small dealer outlets. 
Tliey may have specialized in ex
tend ng complete service to car ow
ners They may be considered as lo
ci' ‘•Automotive DûJvOrs' and yet 
they have been unable to serve the 
public fairly or efficiently owing the 
the chaotic price condition caused by 
all types and kinds of business sel
ling auto tries and tabes. Such a 
contiit on should not continue. The 
reed for self preservation is asser
ting itself. Common sense is being 
applied anti a gradual betterment is 
becoming apparent.

It is to be hoped that 1933 will see 
a definite improvement in sales po
licies in the Rubber Industry in Ca 
nada which will assure the Canadian 
motorist the maximum service at all 
times and a continuance of the high 
quality of tires so necessary for com 
fort anti -safety.1 The Industry is strl 
vl ng to accomplish this.

RECOGNIZE NEED 
FOR IMPROVEMENT 
IN TIRE MERCHANDISING

No. 116 HDMUND6TON. N. B. JANUARY, 12th, 1983.

^Edmundston,
Over production in any industry 

is usually responsible for demorali
zation of merchandising policies, 
writes E. C. Martin, General Sales 
Manager of Dunlop Tire & Rubber 
Goods Co. Ltd., Manufacturers urge 
their Sales Departments to find new 
outlets for their products. They seek 
new uses and new products to make, 
to assist in maintaining -their ton
nage production and manufacturing 
organization. Salesmen eangerly seek 
new outlets or customers and in 
times when consumers' buying ca
pacity is limited or a tightening of 
purse strings exists, dealers of all 
kinds o fgoods likewise seek sale
able merchandise for which a de
mand exists, to help carry their 
overhead.

News in BriefISUBSCRIPTION 
1 year, payable In advance $2.00 
In U. 8. A.

I AFTER RECORDS
rocatU. S. MOURN 

CALVIN COOLIDGE2 AO

Albert J.DK—Mr and Mrs T. J. Scott enter
tained at a dinner party recently. 
The guests were Mr and Mrs P. Gib
son Merritt, Mr and Mrs G. P. Gen- 
berg, and Mir and Mrs L. M. Sher
wood.

—Mr and Mrs Raymond Breau are 
receiving congratulations on the ar
rival of a baby boy, Tuesday, Janu
ary 3rd.

—On Wednesday evening, Miss 
Nan Rice entertained a number of 
her friends at a delightful dance at 
the home of her parents, Mr and 
Mrs. J. P. Rice.

Northampton, Mass. Jan. 5 — Cal-1 
'"in Coolidge died today. I

The thirtieth President of the U- 
ntted States, until his death the on
ly living former President, was 
stricken at noon with a heart attack 
while alone in a dreasing room of 
hts home, “The Beeches." He was CO 
years old on July 4, 1932.

Mrs Coolidge, returning from a 
shopping tour, discovered his body 
lying on the floor where he appar
ently had fallen as he went to his 
room to rest and recover from what 
he thought was a minor attack of 
stomach trouble. He had been dead 
only a few minutes.

B. A.
Notaire Pu

Classified ads.Advertising.
60c first insertion. 40c for subse
quent Insertions. Rates of com
mercial advertising made known 

11 cat ion. Copy must be in 
ice en er before Wednes-

Palais de Jus

Edmundston,
1"

Sjgfîi y;: ..Àday morning.

t ' 'M ' ’ vocatІNew*. — We will be pleased to 
publish any social and personal 
newt. OaOl 0* «dlter. Phone 76.

V = A.-P.-No
McLAUGH!

1

Such a condition cannot but in
crease competition among dealer.* to 
the -ulimate loss to the consumer of 
dependable service. Price sability va
nishes as dealer after dealer tries 
to go his neighbour one better in 
price cutting. Proflas decrease until 
finally there are no profits. Then 
dealers defaut. Industry is demorali
zed.

—Mr and Mrs R. S. White enter
tained at Bridge on Saturday eve
ning. The guests were Mr and Mrs 
L. M. Sherwood, Mr and Mrs В. M. 
Berry, Mr and Mrs James Reith, Mr 
and Mrs D. H. VanWart, Mr and Mrs 
W. R. Clarke, and Mr and Mrs R. G. 
MacFarlane. A prize was given for 
the married couple having the high
est. score, and Mr and Mrs Clarke 
were the winners

—“The Contractors" met with Mrs 
Walter В Morton on Friday evening 
Mrs G. W. Matheson and Mrs О. E. 
Horton were guests of the Club, and 
Mrs Matheson won the prize.

—H. H. Henderson anti C. S. Hen
derson spent several days in Mon
treal recently.

—Mrs Frank Poitras entertained 
at three -tables of bridge on Tuesday 
afternoon. The guests were Mrs C.E. 
Cole, Mrs E. A. Wade, Mrs. Ralph 
B. Munchie, Mrs G. W. Matheson, 
Mrs Walter B. Morton, Mrs W. R. 
Clarke, Mrs James Reith, Mrs D. H. 
Matheson, Mrs John P. MacKenzie, 
Mrs R. S. White, Mrs D. H. VanWart 
and Miss Grace Stevens. Prizes were 
won by Mrs MacKenzie, first, and 
Miss Stevens, second. Mrs Morton, 
Miss Eddie Cole and Miss Noreen 
Griffin assisted the hostess In ser

vir Frederick WiUiams-Taylor, Vice- 
President and Director of the Bank 
of Montreal, photographed in Lon
don as he departed for the Baha
mas to recuperate from a dose of 
accidental poisoning.

j Avocat — NoшII
PAPER EDITED BY 

MADAWASKA, Me 
HIGH SCHOOL

CANADIAN DOLLAR 
AND BRITISH POUND Correspondance fnNOTICE OF SALE;

L, .

Campbellton, IHon. L. P. D. Tilley, Minister of 
Lands and Mines, urged yesterday 
that the Canadian dollar be placed 
on a parity with the British pound 
instead of tagging hopelessly after 
і he American dollar.

Declaring that co-ordination of 
Canadian and British currency is 
vital to the advancement of intra- 
Empire trade, Mr. Tilley suggested 
that a national loan might be float
ed to compensate for any loss result
ing from Canadian commitments 
payable in United States funds.

He advanced this opinion at a 
luncheon held by the Cunaiti Line 
on board the S. S. Ascania, marking 
the inauguration of this new service 
to and from Saint John.

IN THE SAINT JOHN 
COUNTY COURT

BETWEEN

which will make the careless sports
man pause and consider before he 
pulls the trigger. In New Brunswick 
the maximum penalty is being ri
gidly enforced against hunters who 
injure others in this respect. Nova 
Scotia is likewise imposing the ma
ximum penalty and the regulations 
are being gone over with a view to 
providing even more stringent mea
sures. There is no reason in the 
world (says the Pish and Game De
partment of the C. N. R.) for any 
sportman being injured by another 
when big game hunting in the forest 
lands of these provinces and the au
thorities are out to see that the law 
is strictly enforced. Far beter to miss 
a fine head than take a chance on 
injuring or possibly killing a fellrw 
sportsman.

і U
Competent dealers with invest

ments in garage and repair eqx'ip- 
mont. storage and service facilities,

“VOX LUDI”
rchitectesThe Renfrew Machinery Company, 

Limited Plaintiff.Captain George EYSTON, the Bri
tish racing motorist, who last year 
amazed the world by travelling 120 
miles an hour in a "baby car”, will 
shortly attack his own record. Hr 
will be strapped in the cockpit of 
his Magic Midget, which has a con 
ning tower specially built over the 
driver. He will wear a suit of as
bestos. a cloth overall, and a gas 
mask to overcime the dreaded dan
gers of fire and carbon monoxide

Above is a copy of a recent portrait 
of Judge L. St. G. STUBBS of the 
Surrogate Court of Manitoba. A 
judicial inquiry, headed by Mr. 
Justice Ford Qf Alberta, is to be 
held in January to investigate cer
tain alleged statements said to 
have been utiered by Judge Stubbs 
on the bench and elsewhere.

Madawaska, Maine (Special) — A 
high school paper, under the namej 
of Vox Ludi, meaning the “Voice of. 
the School”, which is being put out I 
by the Junior High School was Is
sued for the first time Monday, from 
•The Madawaska" Printing of Ed- \ 
mundston.

It has been only through the co
operation of the town’s people who 
have been buying ads. and contri
buting generously in donations, that 
iMs paper was available.

We sincerely hope that the public 
will continue to encourage this pa
per by buying a copy each month.

The editorial staff, composed en
tirely of pupils, Ls as follows : Fa
culty advisor, Mr. Robert Harlow. 
Editor in chief, Bernard Hébert ; 
French Literary Editor, Bernadette 
Hébert: English Literary Editor, 
John Wiley; News Editor, Armand 
Martin ;
Pelletier; Circulation Manager, Ré- 
ré Albert ; Reporters, Loretta Зой су. 
Isabelle Bourgoin. Donald Me Whir.- 
nie. Ed. Nolan, Bernice Dufour, Aus
tin Wiley and Louis Fournier.

Martin agissaient comme hôtesses. 
Soirée-Surprise

—Mlle Juliette Daigle est rétour
née à St-Pascal, après ses 
chez ses parents, M. et Mme Eugè
ne Bouchard.

—M. Eermel Daigle est parti mar
di pour Bathurst N. B., après avoir 
passé le temps des Fêtes chez sa 
soeur, Mlle Ozithé Daigle 

—M. et Mme Antoine Soucy or.t 
ci é l’objet d’une soirée-surprise 
dredl soir, à l’occasion de leur trei
zième anniversaire de mariage. Il y 
eut partie de bridge, chant et divers 
amusements. Etaient présents: M. et 

CHEESE EXPORT INCREASES Mme Eldon McIntosh, M. et Mme 
Great Britain must certainly be Raymond Clavette, d’Edmundston, 

coming back if the amount of Can- M. ci Mme Théodule St-Jean, M. et 
adian cheese shipped during the et Mme Wilfrid Sirois, M. et Mme 
year 1931 is any criterion. Who Mme Geo. Daigle de Port Kent. M. 
hasn’t heard of cheese and crackers Eudo Cormier, de Van Buren; Мед- 
and beer? Well, the largest quantity | sieurs et Mesdames F. W. Pelletier, 
of cheese since 1929 went to the ! Emile Vanier, Lévite Rossignol, Fran 
market of the United Kingdom from 1 cis J. Cyr, Leroy Dionne, Jos. Ma- 
Montreal during the navigation sea- dore, Thomas Obea, Hervé Laoombe, 
son of 1932, or 934,501 boxes, accor- James J. Cyr. Edmond Archambault! 
ding to the Natural Resources De- Après un délicieux goûter, on pré- 
partment of the Canadian National sera!a à M et Mme Soucy 
Railways. gniflque horloge électrique. le grou

pe se dispersa à une heure avancée, 
souhaitant à M. et Mme Soucy plu
sieurs autres anniversaires.

BEAIFred Durepos Defendant.
NOTICE IS HEREBY GIVEN that 

I will sell at public auction in front 
of the garage of Prank Desjardins 
in the parish of Saint Andre in the 
County of Madawaska on Saturday 
the eleventh day of February. A. D, 
1933, at the hour of two o’clock in the 
afternoon all the right title Interest 
claim and demand of Fred Durepos 
in and to the lands and premises 
following, that is to say :

“All that certain lot of land situa
te in the Parish of Saint Andre in 
the County of Madawaska and boun
ded as follows :

“Beginning at a cedar post stand
ing on southeastern side of a reser
ved road at the most western angle 
of lot number 7 purchased by Moisc 
Levesque In Tier 2, Cyr Settlement, 
thence running by the magnet of the 
year 1903 south forty three degrees 
and forty minutes east sixty-four 
chains and thirty nine links to the 
norhwestern side of another reser
ved road, thence along the same 
south forty six degrees and twenty 
minutes west fifteen chains and 
fifty four links, thence north forty 
three degrees and forty minutes west 
sixty four chains and thirty nine 
links to a spruce tree standing on 
the southeastern side of the first 
aforesaid road and thence along the 
same norty forty six degrees and 
twenty minutes east fifteen qhains 
end fifty four links to the place of 
beginning containing one hundred 
acres more or less and distinguished 
as Lot Number 6 in Tier 2, Cyr Sett
lement.”

The same having been siezed by 
me under and by virtue of a writ of 
fieri facias issued out of the Saint 
John County Court tn the above ac
tion and bearing date the fourteenth 
day of May, A. D., 1929.

Dated the seventeenth day of De
cember, A. D„ 1932.

vacances
tPKCIALITEi

OSCAR BEAU
A.A.P.Q. & R.K

21 RiMARITIMES IS 
BRIGHTEST SPOT Along the RailDEBATING CLUB

FOR “SALADA" TEA IN 1932
A Debating Club was formed on 

Tuesday, January 10th, and the fol
lowing officers elected; Hazen Hom- 
cas:le. President, F. Dodd Tweedie, 
Vice President, Albert BuckouT„ Secre 
vary, Donald Adams, Treasurer.

Other members are Andy Patter
son, C. E. Simms, Herbert Larlee 
H. P. Hierlihy, Rupert McCabe, Ro
nald Reade, Ronald Baird, A’lan 
Heckman, Morris Rotl enburg, Mile* 
Amos, and Bruce Watters.

RAILWAY CAR 
CONSTRUCTION 

The order for 500 all-steel gondo
la railway cars for the Canadian 
National Railways is being hailed 
with delight by the people of Nova 
Scotia resident in New Glasgow and 
vicinity and in Cape Breton as it 
will provide employment for hun
dreds of workers and also assist the 
rteel and coau industries in that pro
vince. The cars, it is understood, will 
be the largest class of rolling stock 
of the kind so far built in Canada. 
The works where the cars will be 
built are situated at Trenton, just 
outside New Glasgow. The order 
means the making of 10,000 tons of 
soft steel which will be turned out 
of the Dominion Steel & Coal Com
pany’s steel mill at Sydney, N. S. 
This amount of steel will require *mo 
ions of coal for every ton of steal 
or a total of 20,000 tons of coal, 
which will be provided by the Cape 
Breton coal industry.

A.The close of 1932 reveals that 
"SALADA" Tea sales in the MarUi- 

—Mrs D. H. Mathleson entertained me Provinces showed the greatest 
the members of her bridge club on nercentage of Increase of any part of 
Wednesday afternoon, and won the Canada.
prlaL____ . ’ . , , The Annual Meeting of Maritime
Montreal after a pleasant visit with 0te*y іЛіоХаІ "and tote S-ЗгНЬг.amed at a double bridge of four ta- son box Company of Saint John N 
bles on Tuesday evening. The guests B. has just been awarded the "S 
ircluded Mr and Mrs. Aubrey Crab- la^, „ntrati tor Eastern 
tree Mr and Mrs F. O. White. Mr Canadian reji^nts 
and Mrs F. Gibson Merritt, Mr and 
Mrs F. Dodd Tweedie Mr and Mrs This is one of the largest woolen 
G. P. Genberg, Mr and Mrs G. Wal- kox contracts in Eastern Canada, 
lace Matheson. Mr anti Mrs E. A. and it is gratifying to see this val i- 
Wade, Miss Grace Stevens, and K. S. able order coming to the Maritimes, 
MadLachlan. Prizes were won by Mrs for the boxes are milled from fine 

white spruce to specifications that 
—On Wednesday afternoon, Mrs ar« unusually exacting.

It. V. McCabe enltertained the Brid
ge Club of which she is a member.
The prize was won by Mrs Douglas 
Stevens.

RAYONS-X
Spon:s Editor. Belle E

Heure» de bure
une ma-

8 heures à i 
— 7 à 9BASKET BALL TILT 

AT MADAWASKA
Madawaska, MeMILL FOREMEN 

IN AN EXCITING 
HOCKEY TILT

—M. Joffre Daigle es): retourné au 
collège de St-Joseph de Memrain - 
cook, N.-B , après avoir passé ses va
cances de Noel avec ses parents, M. 
et Mme Willie A. Daigle.

—M. et Mme Lionel Hébert et son 
fils Buddy de Fort Kent, étaient en 
ville samedi.

—M. Hecor Bourgoin de French- 
ville visitait des amis jeudi.

—M. et Mme Isaie L. Cyr rece
vaient dimanche la visite de M. Léo 
Gagnon et de Mlle Cécile Beaulieu 
de Caribou.

—M. Mac Violette remplace M.
Pat Franck de Fort Kent au maga
sin A. & P.

—L'équipe de Balle-au-Panier Ma- 
dawaska Junior High a défait celle 
des FrenchviUe Junior High par H à 
13, vendredi soir.

—Mlles Louise Melanson et Lottie 
Dubois et M Edmond Conneau as
sistèrent à cetite joute

—M. John Nadeau de Ste-Agathe 
était en visite chez sa soeur Betty 
pour quelques jours, la semaine der
nière.

—M. Jack Cryan a repris son tra
vail aux usines Fraser après avoir 
passé quelques semaines avec ses pa
rents et amis à Syracuse, N. Y.

-MUee Corinne et Nathalie Thi- 
bodéaùxhjstitutrices à l’Ecole Evan- 

^geüme ont passé la fin de semaine 
avec leurs parents, M. et Mtoe Jos.
Thibodeau, à Fort Kent.

—M. Hervé Cyr de Presqu’Tsle, é- 
tait en ville à la fin de la semaine 
passée.

—M. Jos. Dumats de Van Buren 
était en ville, par affaires, mardi.

M. Ludger Hébert est retourne 
à Toronto, après avoir passé 
canoës chez ses parents. M.'ét Mme 
Thomas Hébert.

1 Mlles Jeannine Cyr passe quel
ques semaines en vacances chez ses 
parents, M. et Mme Daniel Cyr de 
St-Michel à Squateck, P. Q.

—(M. et Mkne Louis Aghibus de 
mareU** en vlUe par affaires

^Mlle Marthe Albert visit lit des 
parente et des amies à Fort Kent, 
dimanche.

—МПе Aline Bourgoin est en visi
te chez des parents et amies à 8t- 
Michel de Squateck.

—Mlle Alice' Grantimaison en visi
te à Campbellton chez sa soeur, Mme 
Léo Kelly, depuis deux semaines, est 
revenue à son travail aux usines Fra 
Fer, mardi.

-M. Geo.-®mile Dugal de St-Aga- 
the était en ville par affaires, mardi

-Mlle Luella-Mal Cyr, fillette de 
M. et Mme Isaie Cyr, passe quelques 
semaines en promenade chez ses 
grands-parents, M elt Mme Lévite 
Cyr, de Van Buren.

—M. Vital Daigle de St-David, é- 
tait en ville, par affaires, mardi.

—IM. Albert Martin, de Freneh- 
vtlle, surintendant des Ecoles, faisait 
la visite de nos écoles, mardi.

—MHe Mathie Beaulieu, institu
trice à l’Ecole Evangeline, a passé 
la semaine chez ses parents, M. et 
Mme Fred Beaulieu de Grand’Isle.

—M. Paul Lamoro, de Presqu'Isle, 
était en ville par affaires, mardi

—M. et Mme Isaie M Martin de 
FrenchviUe recevaient dimanche soir 
M. elt Mme Eldon Mdntoeh, M, et 
Mme Raymond Clavette, d’Edmunds 
ton, MM. et Mmes J. J. Pelletier, Jos'
8. Madone, Isaie L. Cyr, Francis J.’
Cyr, Jim J. Cyr, Arthur Collin, Eric j . . _ . .. _ , , e
Martin, WUlie Martin M. Mac Col-I superintendent of the Postal Sers- 
Un, M. E.AJJ». Archambault dl Pat. lc* et Edmonton, who took tow 
Martin La aoriée se passa aux car- Pictures and who has driven Ford 
tes, divertissements dhren, chants1 cars for 11 years, the owners of toe 
et musique Mlles Loretta dt Doloréal 1

tw4ÎVwttttwwt 
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MADAWASKA WINS OVER 
MILLINOOKET TEAM If at first 

you don’t 
Succeed

\rTl Désirez-vous un 
j maison privée? I 

і Xvez-voue beso: 
l /Див en trouver

AT MADAWASKA, Me Merritt and Mr Maclachlan.Madwaska, Me, (Special) — The 
Madawaska AA defeated 19-18 Mil- 
linocket’s Magic City Five Friday 
evening in 'the Olympia Hall, in a 
game which, for thrilling Climax, ri
valed modern stage craft at its best. 
Both teams were fighting desperate
ly hard for each baskelt. The game 
was tied and exciting all the way 
through. The line up was a5 follows; 
Madawaska AA—Mülinockel M.C.F.

McQuarrie 2 (1) 
Lartee 1
Simon 1

lg (1) Corrigan 4 (1) 
rg 1 Brunette

Madawaska, Me (Special) — Th? 
bosses from the Bond Mill defeated 
the bosses of the Catalogue Mill in 
?. fast and thrilling hockey game, 
Saturday afternoon on l:he Fraser 
Skating Rink, by a score of 4-2. 
Those playing for the winners were: 
Jim Reed, Gordon Stewart, Eddv 
Nolan. Mack McDermitt, A1 Noris, 
я rad Mack McWhienie, the others 
Tom Berry, Jack Coppen. John Peck, 
V. McMahon Jos. Levesque, Bill Beak 
Referee: C. Hodghon, T. K. G. Beau-

SOME BUTTON BURSTERS
MAN'S LIFE
WORTH CONSIDERATION 

In an endeavor to keep the forests 
safe for hunters from the mishand
ling of firearms, the provinces of 
New Brunswick and 
have taken steps to impose penalities

Wife. — "Angus, dear, I saw the 
doctor to-daÿ and he tells me I need 
a change of climate."

Angus (Scotch). 
right, my dear, the weather man says 
fi will be cooler

BOWLING Try, try to pay us a 

little on your subscrip

tion, if it is in arrears.

A"That's all
Cahiers 

Sets de Ma 
PIPES - 

Nous teign

Nova Scotia
to-morrow"In Wednesday’s game, the TURT

LES and OWIS split even, each 
taking two points. Tripp rolled the 
high single, also Lite highest three 
strings. The score was as follows : 
TURTLES 
I/antiry 
Ketch utm 
Anderson 
McDavid 
Tripp 
Sears

John B. BELLEFLEUR 
High Sheriff, County 

of Madawaska

A. Madore c 1 
F. Stevens rf 4 
M. Frechd:te If 3 
A. Tardif 
Leo Dufour 
Lionel Daigle

Referee : G. Beaulieu; Score Kee
per: Willie Parenlt; Time Keeper • 
L. Madore.
Hockey

—The Laval University hockey 
team from Quebec defeated the Ed
mundston hockey team in the Ba
chelor's Arena Friday evening by a 
score of 3-2.

—Peter Freeman of Fort Kent was 
:n ‘town on business Friday and Sa
turday

■■■■■«■■мі™
4fe-23déc.

1st 2nd 3rd Total PI76 83 78 237
О,66 86 151BASKET BALL Edmundston,Eskimo Traders Honor Henry Ford75 75 150

Of24779 75 93—The last game played Dy the 
Boy’s basket ball team took place 
'est Thursday evening in the Olym- 
рл Hall when -the boys defeated the 
Edmundrton A A 17^16. The game 
proved a very interesting one and in
dication are that our team will de- 
velope into a strong squad before 
long. Congratulations are to be gi
ven to Coach Edmond Comeau who 
із doing wonderful work.

81 80 100 261
83 83 166

7
377 396 439 1212

OWIS
Watters
Rimle
Larlee
Adams

76 90 74 240
84 79 80 243
74 86 73 233 VILLE D’EDMUNDSTON

ELECTION ANNUELLE
Avis est par la présenté donné que l’Election 

Annuelle pour le Maire et les Echevins aura lieu le 
MARDI

85 70 74 229
89 72 82 243

A tі408 397 383 1188
In a game bowled on Saturday af

ternoon, January 7th, Captain Ma
theson and his BATS set down the 
league, leading AUTOMATICS three 
pointa to one. Miller with 100 rolled 
the high string, and Tracey with 275 
the highest three strings. The score:

1st 2nd 3rd Total

5k

17e jour de Janvier 1933. :;A4
: .BATS

A. Matheson
M~A!ary
Herlihy
Hierlihy
Miller

Les nominations, tel que prescrit par la loi, se
ront reçues par le soussigné jusqu’à six heures du 
soir vendredi le 13 Janvier.

Le Poil pour la dite élection sera dans la Mai 
son de Cour, sur la rue St-François, dans la dite 
ville d'Edmundston, et sera ouvert de 10 heures de 
l’avant-midi jusqu’à 4 heures de l’après-midi du 
même jour.

Daté à Edmundston ce

ML..77 71 81 229QNK of the must important adjuncts to width. The strips can he cut the entire 
the charm of any room is its lamp length of the roll by withdrawing the card- 

shades, and th11 modern trend for colourful board tube and slitting the roll length- 
shades, each with a to'uch of individuality, wise. This long transparent strip is 
is nowhere better shown than in the in- wound up, over, down and up again, over-

М-'Лч'

IE N
79 68 83 230
56 76 56 188
82 92 79 253
79 100 88 267

I MON!373 407 387

Automatics 1st 2nd 3rd 
Simms
G .W. Matheson 74 66 50
Wood 
Tracey 
GUlies

1167
5ПТІЇ

Total

ill Roman80 і 63 209
COM/NG
WIIUS

190 ,7
73 72 71 213 Sentir de Janvier, A.94 94 87 275 Tous droit 

1423-1D., 1933.81 93 92 266
Thomas GUERRETTE,

secrétaire-trésorier.
où iÀ s402 391 363 1150 «I 25

I' j:
CORSETS FOR SALE

Aa local representative. 1 offer 
"Spencer" Coreete and Belle, cus- 

t-made, for Health and Drees 
purposes. Any lady Interested in 
-•pectin* toe «styles and samples 
may call Mrs Raymond Clavette. 
Bnencer Corse tier. Phone: 80-3

ANNUAL ELECTION
NOTICE is hereby given that the Annual E- 

lection for Mayor and Aldermen will be held 
TUESDAY

illleton No 11Mapping 
ш snaps' X in

< reasing popularity of shades, made in the 
home, of shimmery colourful material that 
looks equally well when the light is on and 
when it is not. The Diana Shade is 10 
inches in diameter and made on a wire 
frame, in many cases an old frame the 
covering of which has been discarded. 
“Celloplume”, in a roll, some colored 
crepe paper, a few gummed blue, red, or 
gold stars and a yard and a half of ribbon 
for binding are the materials needed. 
Many color combinations can be made.

Having secured either an old or new 
wire frame, cut the paper slightly more 
than the height of the frame and as wide 
as two of the sections made by the wire 
uprights. Stretch and paste it over two 
sections, pressing it down neatly top and 
bottom. Trim off the surplus. Proceed 
around tne frame until it is al 
with the paper. Then stick stars, or 
colourful cut-outs of any sort, here and 
there upon the paper.

“Cellophane’* in overlapping strips is 
used for the outer and inner wrapping. 
The roll of this material should be cut into 
inch wide strips and folded to a half inch

on Я-ОГГ MAODALÏ

I y avait à peu p 
■nnjfrr Magdalen:

eu laprêcai 
à clef, quai

T

the 17th Day of January 1933. c; à c117 H EN AN ESKIMO family which 
” has been trading along the 

shores of the Arctic Ocean for gen
erations sought a name for their 
new schooner, they chose to honor 
Henry Ford, the pioneer automobile 
manufacturer. The two photos show 
the trading schooner, which was 
built in Edmonton, and the Eskimo 
summer camp near Aklavik, on the 
Arctic Ocean, at the mouth of the 
McKenzie River. The schooner has 
an auxiliary Ford engine for use In 
bucking adverse winds.

According to R. W. Hale, district

schooner represent the best class 
of Eskimos which trade along the 
western shores of the Arctic Ocean, 
sending their catch of white foxes 
through the Behring Straits to Se
attle, Washington and San Fran
cisco, Cal. Many of them are quite 
well off. A great part of their food 
consists of fish dipped In seal oil, 
to give Internal warmth to with
stand the intense cold.

Unlike the Indians, these Eskimos 
copy tiie white man only In those 
things which will improve them. 
They cling to their native dress, in
cluding parkas and mukluks, which 
are so well, adapted to the climate 
that white men, including the air 
pilots traveling in the country, have 
adopted it

Nominations as required by law, will be re
ceived by the undersigned up to six o’clock P. M.-, 

Frhday January 13th instant.
Tne Poll for said Election will be held at the 

Court House on St. Francis Street in said town, 
and will be open at Ten o’clock in the forenoon, 
and remain open until Four o’clock in the after
noon of the same day.

Dated at the Town of Edmundston, the 5th 
day of January, A. D.. 1933.

et
(tone la sal 
■ rux. peut- 

mt arrivée 
une denr 

>11, > “I 
a, celle-cl savait 
>tif ferait bourne 
enterait une гаї 
it refuser d’ouvrir 
-Pauvre ’iptre Zt 
S ЬШСЛalena. Qui 
l, Jel e plaine de t 
■ quelle» trances, 

H va passer, 
eues soit bien et 
!... Mats, nie fai 
que tout ae passe,
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NF/N/SttSD S//ADS

lapping the stripe half their width until 
the frame is covered.

The shade may be bound top and 
bottom with silk, velvet or other attrac
tive binding ribbon which may be glued 
into place.

Plain transparent or coloured “Cello
phane” in rolls, may he obtained at de
partment. stationery and chain stores.

“CELLOPHANE” is the tightertd trade mark itsignallng cellulose sheets andJllmt, manufactured 
in Canada sender spatial arrantamants with the duPont Cellophane Co., Inc.

KjI covered

Thomas GUERRETTE,
Secretary-T reasurer. 3
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Automotive
World

EYES TESTED
Glasses Fitted to 

yoar entire 
Satisfaction

T. J. AUBE
Jeweller and Optician

PERSONALS INVESTIGATIONS

If you are one of our subs
cribers give ue your news ; 
we will publish it 

without any charge.

Gay, Modern Lamp Shades Made 
from Strips of "Cellophane”
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lient chacune vers un lit que per
sonne n’a besoin de lui désigner.

Oh! la tragique et lamentable et 
déchirante rencontre !

Oh! Гinoubliable.conversation 1 
Pas de bruit de parolee l Maie des 

petits bras qui se tendent, des cous 
enlacés, des sanglota étouffée, des ca
resses, des agenouillements, des de
mandes et des gestes de pardon.

JANVIERCartes d’Affaires I ріжлжшрadvГ son worm twr>wTi

©Bene

AU F O TB R Premier Quartier, te Є, 
Pleine Lune, le 11, 
Dernier Quartier, le 10, 
Nouvelle Lune, le 36,I шAvoca^vocat

F. Dodd Tweedie 1 \D Circoncision de N.-S. J.-C. 
2|L!Le T. S. Nom de Jésus.
3 MISte Geneviève, vierge- 
4!M|8. Robert, évêque et prof.
51 J|8. Télesphore, pape et martyr. 
6|V!EPIPHANI1î. (d'obligation). 
7|8|8. Lucien, prêtre et martyr.
81D 7 Epiphane, 8te Famille.
9 IL IS. Julien, martyr.

10|M|S. Guillaume, abbé.
UiiMiS. Théodose, abbé.
12| J18. Ferréol. évêque et martyr. 
13IVi8te Véronique, vierge.
I4lS‘S. Hilaire de Poitiers, ér.
15 ;D ;ІГEpiphanie, Sol. 8. Nom dv J.

M.-D. CORMIER J'ai été un homme, oe 
qui signifie un lutteur. 
Goethe.

La fausse medeetie est
Certaines mamans, qui ont persé

véré dans l'indignité, viennent com
me malgré elles; elles ont honte. En 
de tendres reproches, dans un langa
ge que lui dicte l’Enfant-Dieu lui- 
inême, leur fils, leur fille essaie de 
trouver le chemin de coeurs encore 
endurcis.

—Maman, pauvre maman ! vous 
n'avez donc point compris ni la gran 
deur de votre péché, ni l'étendue de 
mon malheur. Va-t-il falloir encore 
une autre victime ?

—Non! non! crois-moi! c’est fini' 
prie pour moi! veux-tu? Je suis si 16'L!8. Marcel, pape et martyr, 
misérable! Tu ne peux pas compren- 17 MIS. Antoine, abbé 
dre! Mais je ferai mieux. Je vivrai Iti M Chalre de saint Pierre à Rome, 
rutrement. Et c’est loi qui m’auras 19 J s. Marius, martyr, 
sauvée. Pardon! pardon, mon pauvre. 20|VISS. Fabien et Sébastien, mar.

21 S|8te Agnès, vierge et martyre.
22 D 7/7 Epiphanie.~~ '
23 L S. Raymond de Pennafort. 
24'M'S Timothée, évêque et mar 
25 M Conversion de Saint Paul.
2«i J |S. Poüycarpe,. érque et martyr. 
27!V S. Jean Chrysostome, év.,
28 SIS. Paulin, évêque, comfeeseur.
29 D7V Epiphanie.
30 Liste Martine, vierge et martyre.
31 M S. Pierre NtiLasque, confesseur.

le dernier refinement 0e 
la vanité. —■ Le Bruyère.MP., CR., MA.

Notaire PublicEdifice LONG, 
rue Canada -L

Fleurs Naturelles R I 
pour toutes occasions!

CAMBER
R THE FLORIST I 
■ Woodstock, N. В. І

Telephone No. 17-21

Toutes commandes seront ех-щ 
pidlées avec promptitude. H

I J
K . SERVICE D’HYGIENE 

DE L’ASSOCIATION 
MEDICALE CANADIENNE I

Les Rhumes

LA VISION DBS INNOCENTS
C.P. : 9 — Téi. : 42

Edmundston. N.-B. L’ange de Jésus à la 
Creche

^Edmundston, N.-B. —Encore Noel, donc !
—Oui, et c’est plus encore Noel à 

la Crèche que n’importe où. Songez 
que, chez nous, sept cents puvres pe
tits Innocente, échappés au massacre 
d’Hérode, rappellent à tous les chré
tiens, l’image de Ceeleui pour qui il 
n’y avait point de place dans les 
hôtelleries.

—Vos petits enfnte ne vont pas à 
la messe de minuit ?

—Non, tous trop jeunes! Mais une 
belle compensation les attend. *

—Quelle campensalon ?
—Vous ne me croirez peut-être pas, 

vous crierez peut-être à la légende, 
en tout cas, voici ce qui arrive.

— O —
C’est grande fête comme vous sa

vez. Un quart d'heure avant minuit, 
les anges passent en chantant :

Cà ! bergers, assemblons-nous ;
Allons voir le Messie .

Et bientôt, de tous les points de 
l’immeruse institution, religieuses,gar 
de-malades, bonnes, patientes, toute 
la famille est rassemblée devant l’é
table de Bethléem, s'apprêtant à cé
lébrer, dans la ferveur et dans la joie 
par un triple sacrifice, la naissance 
humaine du Dieu trois fois saint.

L’habitation des enfants 3St tout 
obscurité et tout silence. Es sont au 
plus fort d’un sommeil de bonne san 
té; à peine aperçoit-on, dans l'om
bre, l'ombre de la surveillante qui, 
dans chaque service, vetll-v mater
nelle, sur une portion d? la grande

Or, Jésus, et c’est ici le commen
cement de la merveille, Jésus, qui a 
un faible pour ceux qui lui ressem
blent dans le dénuement de sa nais
sance, prête à chacun, pour une heu
re environ, des lueurs de cette intel
ligence qu’il avait lui-même dans la 
Crèche. *

B leur prête l'âge de raison.
Puis, les longs et paisibles corri

dors s'animent de tout un cortège 
Ce sont les mamans, les vraies, les 
sept cents mamans des sept cents a- 
bandonnés. accourues des quatre. 
coins de l’horizon et qui s'en vien-i

Avocattrocatt

J.-E. MICHAUD 'Albert J. DIONNEr O Verbe-Dieu! gloire du Père !
Je te contemplais dans letiel ;
Maintenant je vois sur la terre 
Lé Très-Haut devenu mortel !
Enfant, dont la lumière inonde 
Les Anges du brillant séjour,
Jésus, tu viens sauver le monde.
Qui donc comprendra ton amour ?

O Dieu dans les langes,
Tu ravis les Anges !
Verbe fait enfant

Vers toi, je m’incline en tremblant.

Qui donc comprendra ce mystère :
Un Dieu se fait petit enfant ?
Il vient s’exiler sur la terre.
Lui, l’Eternel, le Tout-Puissant !
Divin Jésus, beauté suprême,
Je veux répondre à ton amour :
Pour témoigner combien je t’aime 
Je te veillerai nuit et jour.

L’éclat de teslanges 
Attire les Anges ;
Verbe fait enfant,

Vers toi, je m'incline en tremblant.

Depuis que ce séjour de larmes 
Possède le Roi des élus,
Pour moi, les deux n'ont plus de charmes, 
Et j’ai volé vers toi, Jésus !
Je veux te couvrir de mes ailes,
Te suivre partout ici-bas ;
Et toutes les fleurs les plus belles.
Je les sèmerai sous tes pas.

M. L. P.B. A
Notaire Public

t
! Edifice LONG

Edmundston. N.-B.
Palais de Justice

Edmundston, N.-B.? enfant !
Deux ou trois, tout au plus, se hu

ent, sans coeur et comme sans en
trailles. Cette entrevue obligatoire 
les dérange et les ennuie. Elles ont 
hâte de repartir. Elles regardent a- 
v<c indifférence, comme une étran
gère ferait un étranger, le petit qui 
est Là, à cause d’elles; il paris et el
les restent muettes.

Mais ce sont de rares exceptions.
Presque partout, c’est la rencontre 

і ympathique et réconfortante
—Tu me pardonnes ton malheu

reux sort? J’ai été bien légère, bien 
.nconsidérée, bien orgueilleuse ; je 
reste passionnée; mais j’ai oaver 
les yeux, tu sais. La leçon du bon 
Dieu, je lai comprise; la protection 
de la Sarnie Vierge, je l’ai implorée, 
je l’ai reçue Ah! si je pouvais re
commencer telle année de ma pauvre 
jeûnent !

—Nrn. maman. Pouvais-je vou. 
en vouloir quand le bon D'.: a vous a 
pardonné? Sans moi, oe pensez-vous 
pas que vous vivriez епзо.-е éloignée 
de lui et de sa grâce? Vous êtes bon
ne à prséent, dites-vous ?

—Pas comme je le voudrais. J’ai 
tant à reprendre. Je revi°nt; de si 
loin; je remonte de si' bas! Mais j’ai 
1er pécheresse de 1 Evangile dans l'i
dée. et je les vois devenues saintes. 
Pourquoi la miséricorde du Sauveur 
m ferait-elle défaut ?

—Ecoutez bien, maman. Je m'of
fre à l’Enfant Jésus pour vivre ou 
pour mourir à votre profit. Ce n’est 
rien «pour moi d'être abandonné ou

jl-locat
Collecteurs

Credit Guarantee
Percepteurs de 

Vos Crédits en souffrance

A.-P.-Noel 
v McLAUGHLIN
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і
Гі Le rhume est un malaise qui est 

grave et aouteux. П est grave parce 
qu’il peut donner lieu aux maladies 
des voies respiratoires — lab ronchi- 
te ou la peumonle. H est coûteux 
parce qu’il fait perdre le temps, soit 
de la classe, soit du travail. De plus, 
les rhumes sont ennuyants pou- ceux 
qui en souffrent et pour leur entou
rage.

Evidemment, nous voudrions con
trôler une maladie qui fait perdre 
le temps et l’argent qui est entourée, 
parfois .de si graves dangers. Mal
heureusement, le rhimW est très dif
ficile à éviter; les rhumes sév-ssent 
et se propagent toujours.

La science n’a pas encore décou
vert le microbe qui est la cause des 
rhumes. Il peut y avoir d’autres a- 
volr d’autres agents contribuables, 
mais le fait que les rhumes passent 
d un malade et atteignent un sujet 
en bonne santé est bien établi. Le 
contact avec les malades est donc à 
craindre.

En général, les individus qui souf
frent d’un rhume ne veulent pas se 
mettre au lit. Ils vont à leur travail, 
à la classe et aux théâtres; Ils voya
gent en tramway, et ils visitent leurs 
amis. Es toussent et Ils éternuent, 
souvent sans prendre aucune pré
caution, et c’est là la raison pour la
quelle les rhumes se propagent.

Celui qui est atteint du rhume de 
cerveau ne peut pas manquer de sc 
mouiller les mains de ses sécrétions 

' nasales et les transmettre à tous les 
objets qu’il touche. S’il était chez-lui 
et au lit, ses sécrétions nasales et 
buscales ne pourraient pas attein
dre les autres. Malheureusement, le 
public n’exige pas encore l’isolement 
de celui qui souffre d’un rhume, donc 
les rhumes persistent toujours.

Tout ce que no -s pouvons faire 
pour nous protéger des rhumes, c'est 
de voir à ce que -es personnes qui 
toussent et qui éternuent se couvrent 
іь bouche et le nez, et se lavent fré
quemment les mains. E ne faut ja
mais leur permettre de manipuler 
і es alimnts. ni au foyer, ni ailleurs.

Pour évier les rhumes, il faut évi
ter de venir en contact avec les per
sonnes qui en- sont atteintes. Les 
pièces où nous vivons et travaillons 
ne doivent pas être surchauffées. Ha
billons-nous selon la température et 
non pas la saison de l'année. Pre
nons une alimentation bien ordon- 
sieurs fois par jour. Si nous suivons 
née Lavons-nous bien les mains pin
ces prescriptions nous pouvons es
pérer de nous protéger contre les 
rhumes.
Pour questions au sujet de la santé 

en général, écrire à l’Association 
Médicale Canadienne, 184 rue Col
lège, Toronto. Une réponse per
sonnelle sera envoyée par écrit

Avocat — Notaire
39, rue Canada

Edmundston, N.-B.
c. P. : 734 — Tél. : 323

Correspondance française ETOURDERIE

Campbellton, N.-B. Mme X
son fils, qui n’a déjà plus l'excuse de 
la vingtième année.

—Mon Dieu, dit-elle que les hom
mes ont donc peu de raison. 4 vingt- 
cinq ans !

Son mari étourdiment :
—C’est l’âgé où je t'ai épousé, chè

re amie.

se dsole des écarte de
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BEAULE & MORISSETTE
ARCHITECTES

COIN DE LA ВОЯЖІ 

CUISINIERE J
SPECIALITES: Edifices publics et religieux,

constructions à l’épreuve du feu.

OSCAR BEAULE ALBERT MORISSETTE
RECETTE DE CREME MOKAA.A.P.Q. & R.IC.A B.A.A. A.A.P.Q R.l.C A

21 Rue d’Aiguillon, QUEBEC tz tasse beurre
4 tasses ou plus de sucre en poudre
4 tasse de café fort
1 c. table de vanille
1 carré-de chocolat ou
2 c. table de cacao.
Procéder comme dans la recette 

précédente — En dernier lieu ajou
ter le chocolat dissout à la vapeur et 
la vanille.

I

Dr A. M. SORMANY Suite à 1 apage 4

RAYONS-X - TRAITEMENTS ELECTRIQUES
DE TOUTES SORTES TARTES A LA CITROUILLE

Pour faire d'excellentes tartes à 
lu citrouille, il est important de pré
parer une pâte légère, oe qui est fa
cile si vous suivez cette recette :

2 tasses de farine à gâteau,
4- c. à thé de sel,
'z tasse de saindoux froid,
4 tasse environ d'eau froide, 
Tamisez la farine et ajoutez le sel 

après quoi vous tamisez de nouveau. 
Incorporez le saindoux, mélangez, 
1 uis versez l'eau graduellement en 
mélangeant avec un couteau juequ’a 
et que la consistance de la pâte lui 
permette de décoller la farine des 
parois du boG. Roulez cette pâte sur 
une planche saupoudrée de farine, 
placez dans l'assietie et faites cuire 
dans un four à 450 degrés durant 
15 minutes. Vous êtes supposée faire 
ceux tartes avec cette recette.

Ensuite vous prenez 1V4 tasse de 
coco. 2 tasses de citrouille culte et 
ryant consistance d’une crème as see 
apaisse. 1 tsse de sucre. 4 c. à thé 
de macis, de cannelle et de piment, 
3 c. à dessert de beurre fondu, S 
^eufs légèrement battus, 2 tasses de 
lait chaud.

Ajoutez l'un à l’autre les ingré
dients dans l 'ordre donné ci-dessus 
et mélangez bien. Versez dans l’as
siette et mettez cuire dans un four à 
400 degrés durant 15 minutes, après 
;uoi vous diminuez la chaleur à *50 
degrés et continuez de faire cuire 
encore durant une demi-heure.

Ste-Thérèse de l’Enfant-JésUs.
Heure» de bureau

8 heures à midi — 1 hre à 1 hres ûe l’après-midi 
— 7 à 9 heures du soir ou par rendez-vous. BEAUX REVES 

IRREALISABLES
LES ARMOIRIES 

DES FAMILLES
Quels beau pays que la lecture des 

romans offre à leurs lectrices Inex
périmentées et imprudentes! Quelle 
belle vie elle leur représente !

La vie (disent les romans), c’est un 
oasis où coule à pleins bords le fleu
ve du plaisir. Son ciel est toujours 
serein, son air toujours pur; les 
fleurs les plus variées embaument de 
leur délicate senteur les allées de cc 
paradis ou sous de frais ombrages s’é 
changent en toute gaieté de doux sou 
rires, de tendres propos, des jeux 
sans cesse renouvelés.

ARMORIAL GENERAL OFFICIELVw▼▼V

UREAUDEPLACEMENT:-VB
if Désirez-vous un emploi comme servante dans un hôtel ou 

maison privée ? Donnez-nous votre nom et vos références. 
t Xvez-voue besoin d’une bonne servante? Nous pouvons 
І, ,Див en trouver avec de bonnes qualifications.

L’Institut Héraldique de France, 
inscrit au nombre des Sociétés Sa
vantes, nous prie d’informer une 
dernière fois ceux de nos lecteurs 
que la question intéresse, que par la 
voie de son 'bulletin officiel “Le 
BLASON", il va éditer un ‘'Armorial 
Général Officiel” donnant gratuite
ment la description des armoiries de 
toutes les familles existantes. Cette 
publication d’art et d’érudition, dont 
il a déjà été question, sera dirigée 
par notre confrère M. Chart ts-LouIs 
d'Espinay, 'Président de l’Institut Hé 
raHdique de France et juriste spécia
liste des questions d'état-civil et de 
droit féodal. Ce travail revêtira donc 
un caractère scientifique et histori
que certain. Afin d’éviter les erreurs 
ou omissions, faire parvenir fane le 
plus bref délai, à 1 Institut Héraldi
que de France. 27, Quai de Bourbon, 
Paris (4) une déclaration mention
nant : nom et adresse écrite très li
siblement. pays ou province d’origi
ne. description complète des armoi
ries accompagnée d’une notice gé
néalogique avec indication des sour-

ARTICLES D’ECOLE 
Cahiers — Crayons — Sacs d’Ecole 

Sets de Mathématiques — Livres d’histoire 
PIPES — TABACS — CIGARETTES 

Nous teignons les Chaussures et les Habits

IA. point d’ennuis, point de sou
cis, point de fatigues, point de pei
nes, point de douleurs. La Joie, tou
jours la joie; le bonheur, toujc 
le bonheqr.

Ce serait parfait, s’il pouvait tou
jours en être ainsi. Mais, je le de
mande, est-ce là la vie que chacun, 
a heureux qu’il se l’imagine, est o- 
bligé de vivre? Aussi, qu’arriv-e-t-il 
quanti, de oe doux pays de l’idéal et 
des rêves bleus, U faut descendre sur 
le terrain de la réalité? C’est un dé
senchantement complet, une amère 
désillusion.

L’âme de la pauvre Jeune fille est 
ébranlée Jusque dans ses profon
deurs. Et quand elle se trouve en 
présence des mille et un détails de la 
vie positive dans lesquels, ’fit ou 
tard, coûte que coûte, elle devra en-

___, trer, comment pourrait-elle ne pas
rika, atteint l’intestin SUPERIEUR, tonisor dans le découragement » 
en lavanlt‘les poisons qui causent les Or. malheur, et cent fois malheur 
troubles d’estomac. Une dose arrête à une âme en proie au déccurage- 
le gaz gonflant. Raymond Breau. ment, à l’ennui, au dégoût ! Pres- 

W-6. que toujours, elle brise la barrière

PHILIPPE M0NETTE,
N -BEdmundston, __

▲

Qui donnera un foyer à cet enfant ?
La Catholic Home Finding Association du Nou 

veau-Brunswick demande aux catholiques du 
Nouveau-Brunswick de l’aider dans ce grand tra 
vail de charité. Donnez à cet enfant un foyer, 
pour plus amples renseignements s’adresser à 

The Catholic Home Finding Association 
of New Brunswick

Dirigé par les Chevaliers de Colomb du Nou
veau-Brunswick.
J. P. COUGH LAN, secrétaire, Case postale 157, 

Saint-Jean, N.-B.

SOUPES AUX TOMATES ET 
POMMES DE TERRE

Emincer un oignon, le faire reve
nir au beurre dans une casserole, a- 
jcuier six tomates crues, coupées. 
Les sauter pendant dix minutes, puis 
mouiller avec deux pintes de bouil- 
'on. Ajouter 7 ou 8 pommes de ter
re crues, coupées minces. Couvrir et 
cuire sur feu doux. Une heure après 
passer au tamis. Remettre la purée 
dans la casserole, assaisonner, fiarc 
bouillir e tverser dans la soupière.

REMEDE ALLEMAND 
POUR L’ESTOMAC

qui la retient dans le devoir et don
ne libre cours à ses passions; ou bien 
vous la voyez commettre de nez ac
tes sans suite, insensés, qui dénotent 
un Jugement faussé, un cerveau dé
sorganisé.

Le simple remède allemand, Adle-

Pharmacien. Lectrice.

-
la précaution de fermier à clef la 
porte de la maison, après s’être assu
ré que tout le monde en était parti.

Magdalena vit défiler ses propres 
funérailles Elle vit le cortège pé
nétrer dans l’église Elle entendit 
la cloche tinter lentement le glas

Elle n’était pas sans comprendre, 
certes, la gravité de ce qu’ils avaient 
fait, elle et son père adoptif Elle 
savait bien qu’ils péchaient tous 
deux, contre la loi humaine . et la 
loi divine Ce service qui se chan
terait. dans quelques instants, sur un 
cercueil vide Quelle moquerie, et 
combien cette moquerie devait dé
plaire à Dieu !

—Mon Dieu, pria-t-elle, puissent 
les chants et les prières qui se disent 
sur un cercueil vide, en oe moment, 
s’élever vers vous en supplication, 
nour le repos de l’Ame de mon bien- 
aimé père !

Cette courte prière la consola un

coeur et elle sentit qu’elle pâlissait: ra était bien sûre. Tout de même. 
11 lui était resté une sorte de rhume elle ne bougea pas; elle attendrait 
de sa dernière maladie et à chaque que son père adoptif montai a trou- 
instant. une petite toux sèche lui ver.
venait. Elle sentit qu’elle alaii tous- Cela ne tarda guère. Elle l’en ten
ser! Ce serait terrible! Que faire ? dit monter l'escalier, puis se diriger 

Vite elle cacha son visage dans ses vers sa chambre, 
oreillers, oe qui étouffa le bruit qu el- —Magdalena ! fit-il, après avoir
le dut faire en toussant. Mai» n'a- frappé à la porte. 
valt-eUe pas été entendue, d’en bas ?

Craintivement, elle leva la lève 
écouta Mais voilà qu'elle en ten
dit le bruit des chaises remuées; lez| gc était blanc comme la mort.

—O mon Dieu, que ça été épou
vantable! s’écria-t-il, en se laissant 
tomber sur un siège et s'épongeant 
le front de son mouchoir.

—Pauvre petit père! Pauvre, pau
vre petit père nt Magdalena, en
tourant de ses bras le cou de son pè
re adoptif et lui donnant un baiser.

doptlf, en oe moment S’il surve
nait quelqu’aocfident ! 
niant le cercueil, quelque сЬоез ar
rivait Ces deux monceaux de bols 
par exemple, qui avaient été enrou
lés dans le traversin s’il

te de sa conduite 
Elle crut qu’elle allait s’évanouir 

Ses jambes se dérobaient aous elle 
?!le allait tomber.

Mais voilà qu’on quittait le ctoxe- 
fallait, tière. enfin! Non, il n’était rien ar- 

par qu’elqu’horrtbde malchance, qu’- rivé, car tous causaient entr'eux, 
ils se fussent déplacés, dans le trans puis se péraraient par petits groupes 
port, de la maison à l’église, et qu’ils chacun retournait chez soi. 
se missent à rouler dans le cercueil. —O mon Dieu, soyez béni, mille 
A cette pensée, Magdalena sentit ses fols béni! s’écria Magdalena, 
cheveux se dresser sur sa tête et son Voici le “père Zenon" ! Il s'en re
sang se glacer dans ses veines. j vient à la maison, mais il n’est pas 

—O Dieu tout-wiesant, s’écria-> cempagnent. Magdalena ne put s’era 
eMe, en joignant les mains, ne per-1 seul; Jacques Lemil et son file Гас- 
mettez pas ! Ne le permettez pas ! pêcher des ourire tristement, car el- 
Je n’ai pas voulu vous offenser, mon le devinait bien que son père adop- 
Dieu, reprit-elle; je désirais seule- tif eut de beaucoup préféré n’être 
ment me protéger moi-même. N*ap- pas accompagné. Mais peut-être ces 
pesantiâsez pas votre main sur moi, deux hommes n’entreraient-ils pas 
je vous en supplie, Seigneur 1 

N’étaient-dls pas longtemps, bien 
longtemps, dans le cimetière? Ne de personnes se dirigeaient du même 
v raient-ils pas en têre revenus motn- côté que le “père Zenon” et les re
tenant? Qu’y avait-il? Bien sûr, queü mil, et que, probablement, ils ne, 
que chose était arrivé , N’aurait- manqueraient pas de Jeter les yeux 
on pas eu le tempe d’enterrer deux, * sur la maison, de laquelle venait de 
trois cercueils ? Oui, il devait sortir un cercueil, la jeune ІШч» se re 
être arrivé quelque chose Et le і tira de la fenêtre. E ne fallait pas 
“père Zenon”, qu’adriendralt-U de ! risquer qu'on l'entrevit, et quoique 
lui, si quelque catastrophe était 
venue? Ce pauvre “père Zenon”, qui I les rideaux fussent très épais et que 
avait tant essayé pourtant de corn- \ • n sait qu'un excès de prudence n’a 
battre l’idée de sa fille adoptive ; Jamais nui. 
celle de se faire passer pour morte

pas gai pour toi; mais, que evux- 
tu ?Si, en ma-

—Ne craignez rien, je ne commet
trai aucune imprudence. Et, quant 
à trouver le temps long, j’en doute, 
car je vais être fort occupé?.

—ja descends préparer le déjeuner, 
dit le ‘père Zenon" en ee levant . Au 
revoir, Magdalena. J’entends Frou
frou qui demande qu'on lui ouvre la 
porte; vais-je le laisser monter id ?

—Oui! Oui! rêpovdit en souriant, 
la jeune fille. Froufrou me tiendra 
compagnie.

Le “père Zenon ’ descendit dans 
la salle, puis s’étant dirigé ver? la 
cuisine, il ouvrit la porte a ur. petit 
chien épagneul, tout noir, tout frisé 
c'est Froufrou. En quelques bond», 
11 monta l'escaler et vint demander 
admission dans la'chambre de Mag
dalena.

- Froufrou! Cher beau Froufrou ! 
s écria-t-elle. Viens me tenir com
pagnie Mais, qu’allons nous faire 
sans toi ? Nous ne pouvons t’em
mener avec nous et nous partons 
demain Demain reprit-elle. De 
main, nous quitterons pour toujours 
oe village ! Oh! combien il me 
tarde de partir de m ’en aller loin 
bien loin d’ici à la grâce de Devi !

1E MYSTERIEUX
MONSIEUR DE L’AIGLE! —Oui, “père Zenon", répondit-»'.:.? 

. courant ouvrir.Roman Canadien Inédit
ï:ipar Mme A. B. LACERTE II entra en chancelant. Son visa-

Tous droits réservés, 1928, par Tdouard Garand, 
1423-27, rue Ste-EHzabeth, Montréal, 

où l’on peut se procurer ce volume à 
25 sou». Par la Poste : 30 sous.

Lemii se préparaient à partir Q;:el| 
vmiagement pour le “père Zenon" ' 
Et pour elle, Magdalena! Qu’ils a- 
vaient été longtemps ces deux hom
mes, et quel martyr avait dû endurer 
son père adoptif; de quell? frayeur 
il avait dû être envahi !Oh! Combien U me tarde de voir re

venir le “père Zenon" de l’église, du 
cimetière ! Alors seulement, je se
rai retirée d’inquiétude

B devait y avoir une assez grande 
quantité de gens, en bas, car les pié
tinements augmentaient, et les voix 
parvenaient Jusqu’à la chambre de 
Magdalena où elle sétait retirée.-

Bientôt, les piétinements devin
rent plus distincts... puis, des pas 
lents et pesants s’acheminèrent vers 
la porte d’entrée: on allait partir 
pour l'église.

Bien cachée, derrière des rideaux 
de mousseline épaisse, la jeune fille 
se hazaida à regarder par la fenêtre. 
Elle vit les gens se former en pro
cession. Soudain, toutes les têtes se 
découvrirent, car venaient d’apparat 
tre Jacques Lemil et son fils Pierre 
portant le cercueil. L’église n’étant 
pas loin de la maison le “père Ze
non" n'avait pas jugé à propos de 
louer le coittillard, pour les funérail
les de Magdalena.

Ah! Le voDà le “père Zenon" ! 
B «art le dernier, car il »dû prendre

iffleton No 11 I dans la maison? C'était à espérer 
Dans tous les cas, comme d’autres

—Tu ae l’air épuisé. Lassève, tota
lement épuisé! fit la voix de Jacques 
Lemil.

ІП —J’ai J’ai failli trahir notre 
je ne sais combien de fois.

Magdalena, reprit-il. Il me semblait 
qu'on me soupçonnait 
je ? 
épouvantable !

—Mais tout s’est bien passé, n'est- 
ce pas ?

—rOui. tout s’est bien passé 
pour cela, que Dieu soit béni !
Mais, ma fille, aussitôt que faire se 
pourra, nous quitterons G

—Je ne demande qu’à partir alors?

t-OIT MAGDALENA CARLIN —Ve p’ai pas dormi dtpms plu
sieurs nuits, vois-tu, répondit l’in
terpellé.

—A'ors, tu ferais bien de déjeu
ner d’i bord, puis te mettre au lit et 
essayer de dormir. Tu finirais par 
tomber malade; il n'est rien de pire 
que le manque de sommeil.

—Je suivrai probablement ton con
seil, Lemil

—81 J’étais toi, continua le mar
chand. Je fermerais à clef les portes’ Ce soir?
de la maison, afin de n'être dérangé ' —'Demain soir Attendons à de-
par personne et je me coucherais le, nain soir, voulez-vous? J’ai quel

ques préparatifs à faire vous aus- 
—Merci, répondit le “père Zenon". | ?i. petit père Oui. nous partirons 

Ton conseil est sage, mon ami. et je demain soir aussitôt que tombera 
Ces dix minutes que le marchand vais le suivre. l’ooscurité.

et son file passèrent dans la maison —Au revoir.-donc lassève ! —Demain soir; c’est entendu! Vers
parurent longues xxxnme dix heures -Au revoir, Lemil! Merci rie tes les onze heures, nous partirons. A à la jeuen fille. Elle «’était assise, sympathies! Au revoir, Pierre, mon cette heure-là, le village est endor- 
sur son lit et ette n’osait pas bouger garçon ! mi depuis longtemps

bientôt, une foule huilante se diri-,Le moindre bruit, le moindre era-: Enfin! Enfin! De étalent partis I dant, Magdalena, tu 
gérait ten la msieon; on vtendra.tl qument du plancher la trahirait. i La porte de la maison venait d’être dans ta chambre à 
demander à la "fiûe du pendu" compj ebudaln, elle porta la main à son fçjmée à clef; de cela. Magdalc- monterai tes repas Id/ Ce ne sera

que sais- 
Je le répète, ma fille, ça étéQuittant sa fenêtre ensuite, еЛе 

s agenouilla et récita !e rosaire, après 
quoi, s’étant assise, elle attendit .

Tout .à coup, la cloche de l’Eglise 
tinta; c’était le libera.

Magdalena se leva et s’aoprocha, 
de nouveau, de la fenêtre. Bientôt, 
elle vit le convoi se dirigeant vers 
It cimetière, qui était en arrière de 
l’église et qu'elle ne pouvait consé
quemment pas apercevoir, de saiCieû! Pourquoi n'avait-elle pas eu 

Le dernier acte du plus

y avait à peu près de dix mi- 
ijn\ Magdalena était rendue 
ЯУвтЬге à coucher, dont el- 
rait eu la précaution de fermer 
xrte à clef, quand elle entendit 
piétinements et des murmures 
0ІІ, dans la salle, en bas. Des 

eux, peut-être sympathl- 
ient arrivés, dans l’espoir 
, une dernière fois, dahs 
tell, > “fille du pendu” 

is, celle-ci savait que son père a- 
>t*f ferait bonne g&tide et qu’il 
enterait une raison quelconque, 
a refuser d'ouvrir le cercueil. 
-Pauvre “père Zenon” ! se di- 
t Magdalena. Que je le plains ! 
1, jeü e plains de tout mon coeur 1 
r quelles trances, par quelle» an
née ü va passer, d’ici à oe que le 
ouefi soit bien et duement enter- 
I... Mais, П le fàHait! Dieu veuil-

1

et
le risque d'être vue n’étalt pas grand

IV
A LA GRACE DE DIEU 

On était au lendemain des funé
railles. E était six heures du soir.

Dans sa cuisine, le "père Zenon" 
était occupé à préparer le souper. 
Sur un table, près du poêle, était un 
plateau, contenant une assiette, une 
tasse, une saucoupe et un petit ser
vice à thé; oe plateau, on l’a deviné, 
était destiné à Magdalena qui. ainsi 
qu’il avait été convenu entre elle et 
«m père adoptif, ne quittait pas, 
même «n Instant, sa chambra à cou
cher, r

Jacques Lemil et son fils furent à 
peu près dix minutes dans la maison. 
Le “père Zenon" parlait, tiès fort, 
et Magdalena comprit pourquoi ; 
c’était pour l'avertir qu’il n’était pas

N chambre
émouvant, des drames allait se dé
rouler dans le cimetière; le оггсиеіі, 
stnsé contenir les restes mortels de 
Magdalena Carlin, serait, dans Quel
ques instante, descendu dans une 
fosse et recuovert de six pieds do 
terre

Des lannes coulaient, pressées, sur 
les Joues de la Jeune fille 
songeait aux terribles émotions par 
lesquelles devait pâmer ton père a*

La pensée de lier les morceaux de bois 
au traversin, au moyen def ortes c or
des? S’il fallait! S’il fallait! Car. elle 
ne pouvait plue en douter, lui sem
blait-!!, il était arrivé quelque cho
se. Pas une âme ne paraissait, 
aux abonde du cimetière ils é- 
taient tous auprès de la fosse... à 
regarder le cercueil vMe et

plus tôt possible.
seul
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K§ Pour la mère 
* ' fatiguée ...

Personne ne connaît mieux que ia mère de 
famille la valeur d’une bonne santé et 
d’une constitution robuste. Aussi, un grand 
nombre de mères nous adressent des lettres 
pleines de reconnaissance en faveur des 
Pilules ROUGES, le remède auquel elles 
ont recours pour se maintenir bien por
tantes. Mme L. Lauriault, Hull, P.Q., vic
time de cette affection, la faiblesse, qui fait 
le désespoir de tant de mères, vient dire 
aujourd’hui aux femmes malades de ne pas 
souffrir inutilement

• •

• •
"Après avoir souffert pendant ас s mois, je suis 

en bonne santé. J’ai pris les Pilules Rouge 
je me suis enfin débarrassée de cette faiblesse 
qui me minait depuis si longtemps et qui persistait 
en dépit de tous les remèdes que le prenais. Mes 
nerfs sont aussi plus calmes et ie puis faire tout 
mon ouvrage. Te ne suis iamais fatiguée i'ai de 
"entrain. Auparavant, ie passais la moitié du 
temps au Ht~-Dfin ma/afi’rs avant terme étaient 
la cause de cet épuisement. Dès les premières 
boites de Pilules Rouges, ie me suis sentie plus 
forte. J'ai toujours des Pilules Rouges à la 
maison. Mme C. Lauriault, 2S5. rue Montcalm. 
Hull. P. Ç.

s et

і plus calme 
Te ne suis ii 
ravant. ie passais

Les Pilules ROCGZS sont un prouiut essentielle
ment canadien et doivent être prises dans les cas 
de pâleur, faiblesse, manque d’appétit, sen
sation permanente de fatigue, essouffle
ment au moindre effort, douieurs de dos. de 
rems, périodes dou’oureuscs et irrégulières, 
troubles internes, avant et après le nais
sance d’un enfant. Pr.-tcu: "ni par la poste.
50c la boite ou 3. $1 25.

PROTEGEZ - VOUS REFUSEZ LES 
SUBSTITUTS qui ne sont pas poui votre 
avantage, mais pour celui du marchand.

Le Médecin des 
Pilules ROUGES

recommande
OVONOL

pour les enfants.

Piluies ROUGES
pour les Femmes Pâles et Faibles

Cle Chimie*e Fra I-Américelne Liée, 1SS6. m S.-Denls, Montré»!.

I

E.
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CHRONIQUE LA PRODUCTION 
DE CES GRAINES

л oemlers trente ans la consommation 
domestique a augmenté de 34.9 pour 
cent.

Ecole de Riv.-Verte Therrien 68, Léor.e: B. Martin 
Grade П — Alphéda Montri 

Gertrude Therrien 80, Emile 3 SLeіEndurance Suite de la page 3
69.Coinrecueilli par des étrangers et de ne 

plus vous voir sur 1 a terre; ce n’est 
lien pour moi de m’en aller dormir, 
se ul, dans ma petite boite de bols 
blanchi^ au Cimetière Belmont, si 
rous devons nous retrouver 
deux
lait y venir, lui aussi! au Ciel pour 
toujours .

—Mon enfant! tu partes comme si 
tu ne devais pas être tel A la Noel 
prochaine.

—Maman, je croie que, si Dieu me 
prête dbnne santé, Je serai bientôt 
placé. Une belle dame, l’autre Jour, 
m’a bien examiné; j’ai aimé son sou
rire; elle a paru m’aimer. Je devine 
qu’elle reviendra bientôt me cher
cher. Vous pleures, maman ?

—Je pleure, mais Je suis contente 
que quelqu’un ait le coeur asses 
grand pour t’aimer sans dédain. Je 
pleure, mais Je suie contente que 
quelqu’un ait le coeur assez grand 
pour t’aimer sans dédain. Je pleure, 
mais en moi, c’est le (Magnificat .. 
On vient
Adieu, cher, cher petit! Que Je t’em
brasse encore une dernière fois. Ai
me-moi toujours 
Adieu !

DISTRICT No. 7

au travail ? BONNE RATION POUR LA VACHE 
LAITIERE

"Une ration bien équilibrée pour 
une vache laitière est celle qui four
nit environ quinze livres de foin de 
pois et d’avoine et d’orge pour cha
que trois livres de lait produit, à con 
dltlon que l’on donne des racines en 
plus’’, dit M. S. A. Hilton, régisseur 
de 1 atome expérimentale fédérale 
de Nfcppan, N.-ŒG. Si l’on n’a pas de 
ratines à donner ,on peut ajouter du 
son, une livre ‘pour trois livres de 
grain mélangé. SI l'on a, en fait de 
foin, que du foin mélangé ou du mil, 
il sera nécessaire d’ajouter un ali
ment protéique à la ration de grain. 
Oet aliment pourra être du tourteau 
de lin, du tourteau de coton, du glu
ten à bétail ou de la farine de pois
son, 50 à 100 livrée chaque 300 livres 
de grain concassé, suivant la riches
se en protéine du supplément offert .

Grade IA — Jean Dionne 8 
trick Montreuil 79, Donat Ma. 
Thérèse Côté 77, Patricia Moi 
72, Annette Côté 70 Patrick I 
60, Ronald Dubé 59.

B — Ronald Montreuil 81. 
Martin 80, Henry Clavette Ті 
menti Therrien 70.

C — Ronald Clavette 80, RI 
Lavoie.

AUGMENE EN NOUV.-BCOSSEs
Grade VI — Sophie Livoie 81.
Grade V — Dorina Dubé 33, Cé

cile Côté 82.9.
Grade IV — Clairinda Montreuil 

72, Conrad Côté 71, Léonel Mon
treuil 68, Alphée Martin 60.

Grade Ш — Fortune Lavoie 88, 
Pose Dubé 84, Felix Dubé 70. Léo

du іH On a cultivé la graine de Rutaba
gas (Navets) en Nouvelle-Ecosse de
puis plusieurs années, mais en peti
tes quantités seulement. La plus 
granoe partie de c^ute produoictn 
fut aboibée sur place à cause de la 
fraîcheur de la graine, sa force de 
germination, de la qualité et l'abon
dance de la récolte qu'elle produisit. 
Chaque année, la demande dépassa 
la quantité offerte, et beaucoup de 
fermiers incapables d’obtenir la 
grairr locale, se virent obligés d’a- 
chetcr des graines europé.u.nes d’o
rigine; ot d’âge in ce-ta: •«

En Europe, on obt■••••: Kr.éra’c- 
ment la graine commerciale en en
semençant au milieu de l’été, lais
sant en terre, pendant j’hivcr, et en 
éclaircissant les plants au printemps 
ruivant. Bien que cette méthode di
minue le coût de production, elle ne 
permet pas la sélection des plants 
selon l’espève, le type, la couleur ou 
la qualité.

prenez de temps à autre un A 
c Pilules MORO, spéciale- 9 APeur en avoir, 

traitement aux 
ment préparées pour les hommes, par la 
Oie Médicale Moro, 1566, rue S.-Denis, 
Montréal Elles vous donneront une force 

que rom ne sauriez posséder autrement... 
Pilules MORO purifient et enrichissent le

:m Fermier Laitous trois, ah! si papa vou-

\de résistance 
parce que les 
sang et enrayent les malaises suivants:

Maux de reins 1Malaise général 
Fatigue

Troublée d’estomac Epuisement

% fl

P* Le Nouveau thé des Maritînr50c la boiteRien de plus efficace rien de plus économique:
ou 3, $1.25.

“Je touffrais de maux de reine depuis аж delà de traie 
J’attribuais oee douleurs au fait cf avoir travaillé 

au froid et à la chaleur et au dehors par toutes sortes de 
températures. Mon état m'inquiétait beaucoup quand 
fai eu l'heureuse idée de prendre quelques boitest de 
Pilules Moro, qui ont tu raison de mes douleurs et m ont 
rendu une santé parfaite. Je ne puis trop recommander 
les Pilules Moro aux hommes qui souffrent comme J et 
moirmême souffertJ. Godin, 72, rue Champlain, St- 
Jeav, P.Q.

pour les 
Hommes

1' a Esp£
ObH|SALABA jI!EST-CE BIEN LA VACHE QUI EST 

BLAMER ?
Prêt!

parler, ici et 
aches du Oona-

On entend Ьея 
là, des “mauva
da”. Mauvais-. , u. y en a assuré
ment, mais si la vache produit peu, 
est-ce bien toujours elle qui est à 
blâmer; ne serait-ce pas plutôt la 
nourriture qu’elle reçoit ou la façon 
dont elle est nourrie? Une leçon 
bien claire ressort des travaux du 
Service de contrôle des vaches lai-

En Nouvelle-Ecosse, tous les plants tières, de la Division fédérale de —<Le microbe s’installe où le corps 
destinés à la grande production de ohes valent toutes les autres vaches пЧЛге pas de résistance, 
la graine, sont récoltés à l’automne, l'industrie animale: c'est que nos va- —Or, la débauche anémie et fait 
conservés pendant l’hi/r, et coi- du monde, mais elles sont souvent en peu de temps d’un Jeune homme 
gneusement choisis avant d'être re- mal nourries; c'est-â-dire que leur robuste un terrain à microbes / 
plantés le printemps. Ainsi les grai- nourriture est insuffisante ou de mau —Celui qui supprimera le liberti
nes de Rutabagas (Navet? Choux de valse qualité. Et c’est ainsi que l’on пояс des Jeunes gens ruinera les 
Siam) produites en Nouvelle Ecosse і fait aux vaches du Canada une mau- trois quarts des médecins et videra 
proviennent de plants parfaitement valse réputation qu'elles sont loin de a moitié le* hônltaux i 
développés. Oeci, joint au climat1 loin de mériter. ^
frais et humide de la Province, tend 
à produire de grosses graines rondes 
et vigoureuses qui poussent plus ra
pidement.

La saison de 1932 a été spéciale
ment favorable à la production de 
bonne graine, donc un plus grand 
nombre de cultivateurs pourront 
a'en procurer pour leur semence ce 
printemps.

Ces graines sont de trois variétés 
dont voici les caractéristi jues prin
cipales :

“Ditmars Bronze Top”. — Pulpe 
jaune, couleur bronze, forme ampou
le, cou petit, racines fines, excellent 
navet de table; produit de gros ren
dements. dette Varitéé est inscrite 
chez l’Association Canadienne des 
Producteurs de Graines et se vend 
cette année en paquets scellés d’une 
livre.

"Corning Bronze Top". — Sem
blable à la variété précédente en 
couleur, et en qualité; mais pas aus
si uniforme. Produit généralement 
un peu plus que le Ditmars. Se vend 
en paquets ou en saes au gré de l’a
cheteur.

"Bangholm hésitant à la Hernie 
du Navet”. — Cette variété venue 
du Danemark, se cultive dans la Pro
vince depuis nombre d'années. Quoi
que un peu susceptible à la hernie 
du navet dans certains sols infectés 
elle a été le salut de centaines de cul 
tivateurs qui ont pu en obtenir d’as
sez bonnes léootles lorsque les au
tres espèces étaient complètement 
détruites.

Pulpe jaune, couleur pourpre au 
bronze, forme ampou.1-' rend un peu 
moins à l’acre, mai 
pioduit un plus haut ireentage 
de matières solides, elel fournit ain
si autant de nourriture que les au
tres variétés. De taille moyenne, et 
pouvant se conserver tard le 
temps, bonne qualité pour la table, 
cette variété est ainsi très populaire.
8e vend aussi au gré de l’acheteur

Pour plus de renseignements ad res 
SECRETARY 

Nova Scotia Seed Board,
Truro, N. S.

de

Actii
Prêt

MARQUE JAUNEPilules MORO Les docteurs ne peuvent tout dire 
à la mère, mate, en s’en allant, il 
causent de science :

c’est! heure de repartir.

Il s’infuse promptement 
Il est d’une richesse 
IL EST D’UNE SAVEUR DÉLICIEl 
et le plus économique, car le prix n 
que 40c par paquet d’une livre.

quand même.
A

of January next.
Dated at Edmundston, N. В. this 

19th day of December A. D., 1932.

THOMAS GUERRETTE 
Secretary-Treasurer 
Town of Edmundston

Quelqu’un arrive, en effet. La vi
sion change de phase. Sur chaque 
petit lit. dans une auréole de mystè
re, une même dame, multipliée sept 
cents fois, se penche avec une in
descriptible tendresse sur l’enfant 
malheureux. Elle est Jeune, elle est 
belle, elle est tendre. Ces oeuvre te 
lui rappellent l’auguste et pauvre 
nuit de l’étable.

—Je suis la maman du petit Jésus, 
dit-elle. Et je viens vous dire comme 
*1 vous aime, comme il est bon, com
me vous devez l’aimer, limiter, com
me je vous aime aussi, moi, à qui 
votre mère vous a confiée, et qu’elle 
prie, aveec lames, tous les Jours

La grande troupe des petits, ravie, 
spontanément, a joint les mains et, 
dans un ensemble magnifique, dit à 
la visiteuse :

—Je vous salue, Marie...
La vierge Mère fait mine de par

tir. L’extase va finir.
—Mère de Dieu, demeurez

—Mes enfants. J’ai d’autres petite 
frères de mon Jésus à visiter. Mais 
voici ma remplaçante; elle vous ai
me à ma façon, pour les mêmes rai
sons. Bonjour, les chéris de mon 
coeur !

La caresse la plus maternelle cou
ronne l’entretien.

Avec le même ensemble, avec plus 
d'affection encore, les langues mo
mentanément déliées redisent :

—Je vous salue, Marie.
Comme en un féerique décor, une 

insensible substitution s’opère. Et la 
remplaçante apparaît. Sept dente 
voiles noire, sept cents guimpes blan 
ches, sept dente figures claires et 
sympathiques sont maintenant pen
chées sur les sept cents berceaux.

Mère, s’écrie chaque enfant. Que 
êtes bonne! Mentit Merci! Mer-

.Ul O
Сарі

Divi
*

\°o Bal a
t- :z et«fa-22 déc.a

DépO. L’HOTE DE VOLTAIRE EXTENSION DU REGIME et<FEDERAL ÀUn homme infiniment spirituel 
mais assez peu discret fit, à Voltaire, 
une visite qui dura plusieurs mois. 
Le châtelain de Femey prit occasion 
de dire :

Par entente entre l'honorable W. 
C. Buckle et l'honorable Robert Weir 
11 a été convenu d'étendre l'offre de 
verrats du type à bacon à la provin
ce de la Saskatchewan; on compte 
que l'application de ce régime aidera 
à mettre à la disposition des culti
vateurs, à prix modéré, de bons ver
rats du type “Select, à bacon”, Cet
te offre de sujets reproducteurs d’un 
type n'est qu’un pas de plus en l’ac
complissement d’un programme sa
ge et éclairé, tendant à améliorer les 
sujets reproducteurs des races por
cines dans la province.

Bille
LettNHKI »Liste des Voteurs 1932 A

—La différence qu’il y a entre mon 
hôte et Don Quichotte,, c’est que 

J Don Quichotte prenait les auberges
donné que la Mste des voteurs qua- pour des châteaux et que celui-ci 
liftés pour les élections municipales prend les châteaux pour des auber- 
faites d’après le Chapitre 179 des 
Statuts révisés du Nouveau-Bruns
wick, 1927, est maintenant affichée 
aux endroits suivants :
QUARTIER No. I — Au magasin de 

Fred Clavette, sur la 
rue Victoria.

QUARTIER No. II — Au magasin de 
Fred T. Lajoie, sur la 
rue Victoria.

QUARTIER No. III — Au Bureau-de Chemin d Є F Є Г 
Poste, angle des rues 
Canada et de l’Eglise.

QUARTIER No^/V (et les non-risi-

Ш4Г
AVIS PUBLIC est par la présente -WHERE OUALITY COUNTS ”

Valeurs Hebdomadaires — SPECIAL — Weekly Values
RAPPL’ALMANACH DUP EUPLE 

—est en vente à l’Imprimerie du 
“Madawaska" 25c au comptoir, 30c 
par malle.

GATEAU- CAKE 10
Velvet Sultana — lb _■ ' **

DE
POIS - PEAS PRLA DEMANDE SE DEVELOPPE 

La demande de conserves de lé
gumes sur les marché anglais gran
dit rapidement; un rapport que le 
Ministère de l’Agriculture à Ottawa 
vient de recevoir df la Chambre de 
commerce de l’Empire en fournit La 
preuve. Pendant la saison qui vient 
de se terminer, un certain nombre 
de cargaisons de conserves des pro
duits des champs et des vergers sont 
allés directement des ports des lacs 
canadiens au marché de la Grande- 
Bretagne. La demande porte princi- 
paiemf nt sur les fèves cuites, les pois 
et I— tomates; les asperges commen
cent égaelment à se faire connaître. 
D’autres légumes qui font actuelle
ment leur apparition dans les maga
sin:-. anglais sont les suivante: mais 
sucré, fèves vertes et en gousses, épi- ; 
r.&rtis, carottes, céleri, navets, bette
raves, oignons, panais, pommes de 
terre, choux, choux de Bruxelles, 
choux-fleurs et topinambours.

Tamis — Sieve No. 4 
Boites No. 2 -- Tins RAISINS, 3 lbs W~25< Solide Po 

50% de;S. African — Valencia Type

Blé d’Inde - CORNTEMISC0UATA CORN FLAKES
Kellogg-Quaker-Sugar Crisj 
*> paquets pour —
F ) packages for

THE—D.S.L.—TEA
Pqt Rouge — Red Pkge, lb .

35c
SEL—Table SALT
Pqt de 2 lbs 
2 lb pkge

PROFITS

Blanc — Sweet White 
Boites No. 2 — Tins

— Au Palais de j 
Justice, rue St-François'

Ces listes sont sujettes à revision En force ІЄ Dec. 1932 
pour les erreurs et les omissions, jus
qu’à Vendredi le 13 janvier prochain.

Datée à Edmundston. N. B. ce 19e 
jour de décembre, A. D., 1932.

HORAIRE No. 81
claie du ( 
cal terotii 
qui vient 
tre un ri 
une solid» 
de l’actif 
a toujour 
l’était dax 
la clôture 

La dépr 
encore tri 
diminutio

EXPRESS
Dép. Rivière-du-Loup 
Ait. Edmundston

Tomate s - Toma toes7.30 a. m. 
11.10 a. m. *Btes No. гі/г — TinsEXPRESS

Dép. Edmundston 
Ait. Rivièredu-Loup,

MIXTE
Dép. Edmundston 
Ait. Connors, N. B.

MIXTE
Dép. Connors, N B.. 
Ait. Edmundston

12.00 p. m 
3.3C p m Qualité

CHOICE
Quality

З 29cVoters List —1932
12.20 p. m 
2.10 p. m

PUBLIC NOTICE is hereby given 
that the list of qualified voters for 
Municipal Elections, made under 
Chapter 179 of the Revised Statutes 
of New Brunswick 1927, is now posted 
ut the following places :
WARD No. t — At Mr. Fred Clavet

tes Store on Victoria Street. 
WARD No. I — At Mr. Fred Clavet- 

Store on Victoria Street. 
WARD No. Ill — Af the Post Office, 

comer of Canada it Church 
Street.

WARD No. IV (and non-residents) 
— Af the Court House on St 
Francis Street.

The above lists are subject to Te
nsion for error or omissions wo to 
and тс&иЛкпа Friday the 13tk day

ci ! : Qualité
:: STANDARD 

Quality
' wwtmmnww»w»twnnntH)

CARAMELS Lowney, liv.
Lowney’s Caramels, lb_____
BACON tranché, la livre
Sliced Bacon, lb__________
CACAO à la pesée, la livre
Bulk COCOA, lb_____-____
SAUMON Rose, gr. bte
Pink SALMON, tall tin___
MINCEMEAT,
2 livres — 2 lbs for________
CAFE Tasty, pqt 1 lb 
Tasty COFFEE, lb pkg ___
Biscuits Soda, sac 2 lbs 
Marven’s SODAS, 2 lb. bags

3 pf°0“r 25c— o —
Une lumière s'allume, puis une au

tre, puis toutes. L'office a pris fin 
et. avec lui. le privilège des enfante 
abandonnés.

Quand les bonnes font la tournée 
habituelle d’inspection, elles retrou
vent la grande nichée, comme elles 
.’avaient laissée, dans la paix des 
nuits sereines.

Trois choses les frappent 
dant :

Chaque enfant dort 
rire au coin des yuex.

Chaque lit, même chez les poupons 
révèle que l’enfant s’est agité

La surveillante a, dans les yeux et
sur les Joueeeee, eeoeoememee __- f
sur les joues, comme une flamme

—Mère, que s’est-il donc passé ? 
qu’avez-vous eu ? quelel alerte 
quelle crainte ?

-Mes enfante, je vous disais que 
les veilleuses, empêchées d’assister à 
la messe de minuit, ont une récom
pense, J’ai eu la mienne. J’ai assisté
woS;6 la VBION DKS

—Que dites-vous ?
—Je vous raconterai cela, dans le 

courant de la journée.
Bonjour, mes enfants

ircequ'elle lOc7.30 a. m 
9.15 a. m

N. B. — Heure du méridien de l'est 
Service quotidien, excepté le dtman OIL N’EN RESTE GUERE POUR 

L’EXPORTATION 
Au cours d’une elocution donnée 

devant la Cinquième Convention an
nuelle de l’Association des froma
gers du Centre de l’Ontario, M. J. P. 
Singleton, Commissaire fédéral de 
l’Industrie Laitière a cité des chiffre 
intéressants au sujet de la produc
tion et de la consommation du lait 
ainsi que des exportations de pro
duits laitiers, exprimées en livres de 
lait. Ces chiffres montrent qu’en ces

f)Macaroni à la pesée, la liv.
Bulk MACARONI, lb_____
DATTES sans noyaux, liv.
Pitted DATES, lb_________
GRUAU Roulé, б livres
Rolled OATS, б lbs for____
COCOANUT,
Pqt cellophane, б onces
Cello б 02. Package_____ _
Sucre en poudre, 3 pqts 1 lb 
Icing Sugar, 3 1-lb. pkges 
SAVON Gold, 10 barres Л(1 A 
Gold SOAP, 10 bars for — 
CHIPSO
Petit pqt — Small pkge____

19/ 05/Correspondance à Edmundston a 
vec le chemin de fer, du, Pacifique 
Canadien et à Rlvière-du-Loup avec 
tous les trains d'express des cheirvins 
de fer Nationaux.

Pour plus amples informations 
or.ispectus, etc., s'adresser à 

T. N. Walsh, Agent Général di 
Fret et des Voyageurs.

*
10/18/cepen-

25/15/avec un sou-

LES FIBRES SONT NECESSAIRES 
AUX PORCS

Les porcs d’abattage que l’o nen- 
graisse en hiver et les sujets repro- 
duefee

et il leur en faut régulièrement, nous 
disent les experts en alimentation du 
Ministère fédéral de ГAgriculture. Us 
mangent de la paille, s’ils n’ont rien 
de mieux. U est facile de leur donner 
quelque chose de mieux, comme le 
foin de trèfle ou de luzerne de deu
xième coupee.ee eeeeee 
rièsne coupe, des graminées bien fa
nées, ou une céréale qui a été cou
pée en vert. On sait que la distri
bution quotidienne de quelques bet
teraves fourragères a de très bons 
effets. Ce qui importe, c’est que tous 
les porcs, sauf les très jeunes, reçoi
vent régulièrement de la matière vé 
gétale sous une forme ou sous une 
autre. Le coût de cette distribution 
n’est rien à côté des avantages qu’el
le procure.

10/ 10/
25/arment beaucoup à avoir 

matière fibreuse à mâcher
urs. 
!U de 25/Prenez unяCorporation de Prêt et Revenu 29/CEPHANOLAssurance financière pour la formation d’un capital. 

Edifice Quebec Power—Chambre 307—Qutbee 
Capital autorisé 
Capital souscrit et payé t23/ 09/l ioe.iee.ee

65.eee.ee Pour soulager véritablement
Lt Mal de tête,
Grippe, Névral- o 
діє, mal de dents, 
douleurs périodi- J л 
ques, Rhumatisme R 
et autres affec- lû 
tiens semblables. ^
L«? tablette, CE ■ ГНА - MOL e'attaaeeet 
o la code, mime de mal low affecter

Le meilleur encouragement offert à l’Epargne, par 4ea terme 
de Placements variée. Prête à long terme, avec facilité de rembour
sement; intérêt aussi bas que 3 pour cent l’an; on prête 4 fols le 
montant du placement; capital fourni deux fois plue tôt que tea- i 
te autre combinaleon de mutualité financière. Pas de confiscation 
d’argent, pas de risque de perte.

Prospectus envoyé sur demande 
Président: Charles Auger, secrétaire: De la Bruière FertÉer 
Vice-Président: Fortunat Olngras: aviseur légal: H.-Paul Drouin 
Trésorier: Alphonse Tardif.

IJ,e

Ananas — Pineapple !e,\ PECHES - PeachesTranchés “Gold Reef” sliced 
Grosse boite — Large tin — ?AU TELEPHONE Australiennes — Australian

(Tranchées ou moitiées — Sliced or Halves)27c.anHa^iv<^tLrfladeJOUrde
Ca doit y être bien triste !

—Triste n’est peut-être .. 19/Crèche ? Marmelade-Marmalade Grosse boite — Large tin___
mot juste. Car il y a une Jole^-rè- 
te de 1 finie qui combat et

A l’Orange-Glasco’s Orange 
Pot de 32 onces—32 oz. Jar .

U coeur ni l'cstomnoc Leur 
Monte et sûre est due à leur 
particulière, préparée par des pharmaciens 
chimistes expérimentés. Les Ce-Pho-Nel 
sont des tablettes composées. Vous verrez 
la différence entre les véritables Ce-Pho- 

tobkttes ordinaires.

action cal-Représentant à Edmundston, N. B. 
19 Rue Bemier,

Heurte de Bureau.t é I hres du soir

, a_. compen
se les tristesses naturelles. С’езі a in- 
si que la sérénité des religieuses est

«>000°0000000000000000000000000000000000000000000|°‘7,ЄЛи!„Р^|1^1^|1||^ nœinflï1
---------------------------------------------- ®* ' miéres et nos bonnes montrent par-

uut, rr ême au matin du jour de l’an 
visage qui n’a rien de triste. 

—Mais vos patientes ?
—Ah!— celles-là ressentent davan 

tage leur réclusion et leur isolement 
MaLs en en a grande pitié; et l’effort 
générai qu’elles sentent et qu’elles 
voient déployer pour atténuer leur 
oeine, les réconforte et les console.

L Aumônier les bénit au nom du 
père et de leur curé; la mère supé- 
ueure fait des étrennes à chacune ; 
la soeur économe agrémente dé 
moult douceurs un menu déjà subs
tantiel; des distractions inusitées 
contribuent encore à distraire des 
î ombres pensées

—Gageons que ces braves filles se 
trouvent heureuses dans leur mal
heur ?

—Vous avez le mot et vous sai
sissez l’esprit qui anime la commu
nauté. Tout le personnel est, du res
te, traité de cette façon. La confé
rence -paroissiale de S.-Vincent de 
Paul veut bien offrir à chaque bon
ne une boite de bonbons; ajoutez à 
cela d’autres menus objets d utilité 
ou d’édification donnés soit par la 
communauté, soit par des amis de 
la maison ,et vous comprendrez que 
c’est fête, le Jour de l’an, dam tous 
les départements et dans tous les 
coeurs. La maison est aidée Лягш ce 
travail par l'affluence des aumônes 
qui arrivent sous forme d’étrennes de 
toutes sortes; le premier serviteur de 
de la Province n’a-t-il pas envoyé, 
cette année, un magnifique che
vreuil? dos évêques, des prêtres en 
grand nombre, des bienfaiteurs laï
ques n'ont-ils point donné, en tout, 
près de mille dollars ?

—Mille dollars ! c’est beau !
Jours seulement à la Crèche.

—Vous ne me dites pas que vous 
dépenses cinq cento piastres ptf

jour !
—-Exactement, en comptant le ser

vice des intérêts.
—Mais alors, vous avez besoin d’é- 

treimes comme cela tous les deux 
jours !

—Et oui! n’ajyez aucun respect hu
main; si la vôtre n'est point ren-

—Vous ne prenez que de l’argent ?
—Ah! non! un bonqu êteux prend 

tout ce qu’on lui offre, argent ou ef
fets, neuf ou vieux, mobilier, habil
lement, denrées, victuailles, obole ou 
magnificence.

—Et que souhaitez-vous le plus à 
la Crèche pour 1933 ?

—Trois cents couples de parents 
adoptifs et dix mille piastres de legs 
testamentaires.

—Vous n'êtes pas trop ambitieux ?
—La réponse est aux coeurs cha

ritables.
—Et que souhaitez-vous aux amis 

de votre oeuvre ?
—la réalisation des prières qu’on 

У tait tous les Jours pour les bien
faiteurs

—Encore ?
—Le règne de la bonne santé, le 

triomphe des bons principes, la pros
périté des entreprises, le bonheur fa
milial.

—Dieu vous entende! Les temps 
sont si durs dans le monde !

—•Dieu nous entende! Les temps 
sont si durs à la Crèche ! 
ADOPTIONS : —

Aucune en 1933. Deux cent qua
tre-vingts en 1932. Trois cent soi
xante-sept en 1931. Deux cent qua
tre-vingt-onze en 1930. Neuf cent 
trente-huit en trois ans. Doo gra- 
tiae! Ia moyene reste bonne, mais 
elle déclinera probablement be 
coup cette année.
VISITEURS : — Un seul s’eSt pré
senté à la Crèche l’après-midi du 
Jour de l’An.

AVIB : — Visite de la Crèche tous 
les jours de 2 heures à 3. — On ne 
consent de placement que sur re- 
oçntmendstion du Curé.

AMANDES - NUTSTil. 67-1, Casier 118

23c і
Nol et les

mélangées — mixedSARDINESblanche ЖМ La livre 
Per lb 19/Dry

banin
VOfr# ipicitr. 

marchand 
général ou 
pharmacien

L’ALMANACH DU PEUPLE
—est en vente à 1 Imprimerie du 
“Madawaska” 25c au comptoir, 30c 
par la malle.

“Millionnaires"
2 btes — 2 Tins____ 25/ і

<M

MIEL - Clover - HONEY (25і CORNED BEEFШ- T (Toutes marquee, sauf "Beekist” — 
t Ali Brands, except "Beekiet”)

t Chaudière No. 5 
Г No. 5 Pail__________
WfHWHf f fiHWWHHWHWHfifil tfifi*

ATTACAS, la livre 
CRANBERRIES, lb____

OIGNONS, No. 1, 5 livres 
ONIONS, No. 1,5 lbs___

IQ A LAITUE, la pomme OO a
10/ LETTUCE, each_________iLf

ORANGES, la douzaine 
ORANGES, dozen_______

POMMES, le peck 
APPLES, per peck 59c, 49c.

“Bovril”
o Boites No. 1 О Є _ 
^ No. 1 Tins

LAI
BOITE 45/ч..у1

-

BANANES, la livre 
BANANAS, per lb________

CITRONS, la douzaine 
LEMONS, dozen---------- —

Gr. Pamplemousses, 2 pour 
Lge GRAPEFRUIT, 2 for .

RAISIN (grappes), la livre 
GRAPES, lb______________
TOMATES, 2 livres pour 
TOMATOES, 2 lbs_______

10/ 26/ і

ЧпІУВ-Г- f bv'T-A

23/30/—L’Economie dans
le Vêtement —

Est rendus possible par notre ser
vice moderne de nettoyage-à-sec 
Robes et manteaux que voua pou
vez avoir l’intention de mettre de 
côté, peuvent être restorée pour 
des mois encore d’utilité par no
tre méthode perfectionnée de re
mise à neuf des vêtements.
Et le coût est étonnamment bas 
Apportez vos vêtements ici vous- 
mêmes ou téléphonez à 32-2 et 
houe irons vous voir.

BLANCHISSAGE POUR HOM
MES, UNE SPECIALITE

(■

■ ■Sx.........

tilpm
<

28/ 31/ з

6«MONUMENTS
FUNERAIRES

<ш.

35/ 39/: і! laII
En granit et en marbre. — De

mandez les prix et vwyes 
les différents modèle*

1 SPECIALAFRED B. PELLETIER SPECIAL &m "Service d'AmbulanceSTATUAIRE 
Manufacturier et Marchand de 

Monuments et d'Bpltaphee 
Pierre égyptienne — Granitée 

— Martres.—

Ц Щ NOUVEAU
Ü Ш Fromage
Ц Ц CANADIEN

$1.90| 1 |b 18c

NEW
CANADIAN
Cheese

Farine — FlourIl Voiture ■utamoMlo moderne h»rService rnw et Nniv poiR. H. RICHARDS » “CHALEUR”Téléphones 138-31
«1J.-B. COTENettoyage et Pressage

Tl. rne de iTWbe — Bdmundetoi 
Sendee rapide — Те!.: 31-3.

OuSac de 98 livres 
p8 lb. Bags

ST-BASILE,
Co. Madawaska, N.-B.

1er eept *33.
іFaENTREPRENEUR 

MB POMPES FUNEBRES 
LICENCIE. Pi
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5cCRAYONS de PLOMB 
bonne qualité, avec efface, 
valeur rég. de 5c chaque, 
à 2 pour__ _____________

CAHIERS D’EXERCICES 
à l’encre ou au plomb, 
belle valeur pour__________

:

V/ mm"s
T—

If T

ЩШМ
y

a: l:
LE MADAWASKA EDMUNDSTON, N.-B, 12 JANVIER, 1933. Pi

rtirj Пntri

♦
937.99,
élevé de 64.50 des obligations au pu
blic, comparativement à 63% l’an 
dernier. Cet actif liquide est consti
tué de $4,974,666.06 d’espèces en cais
se, ed balances importantes en dépôt 
dans d’autres banques, de $16 758,- 
074.29 de valeurs gouvernementales, 
municipales et autres valeurs cana
diennes, de $197,600. en fonds de cir
culation et de $4,738,597.64 
à demande à courte échéance contre 
nantissement de titles d’une valeur 
marchande suffisante pour les cou

lis respondant au pourcentage Le Cancer pent 
s’éviter par les 

gens renseignés

*«*ціі>«т»»жжт»нни>иіінжИ
CASSE - TETE;«Ml.

Moi I PROBLEME No. 2

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 1#
fi:k 1

La Banque Provinciale du Canada81. Article d’Hygiène préparé par le Con 
seil Canadien d’Hygiène Socialz et 
publié sous les auspices de la Fé
dération des Oeuvres Sociales de 
Santé de Montréal.

e 7 S

en prêts Cette crise sévit, en réalité, dans ni ère. A l'atelier, à l’usine, on “tri
me’’ parfois assez dur, mais les heu
res sont relativement courtes, et les 
soirées, les dimanches sont libres, 

ses. La Grande Guerre, assurément, Toujours est-il que le nombre des do- 
est pour beaucoup dans la dlminu- mestiques féminines a diminué, en 
tion du nombre des domestiques fé- France, de 88,000 entre 1906 et 1927; 
mininee: l’appüt des hauts salaires en Allemagne, de 200,00 entre 1921 
donnés dans les manufactures d’ar- et 1928; aux Etats-Unis, en Angle- 
UKdes nécessaires aux armées ame- terre, de 350,000 en 10 ans (1910- 
na un grand nombre de femmes à 1920), soit 35,000 par an. En Autriche, 
dé’aisser le métier de servantes. Du le«ido mesttques représentaient 31.85 
reste, dans les pays belligérants pour cent en 1910: le chiffre est tom- 
tout au moins, bien des familles du-; bé à 24.82 en 1923. En Hollande, cou
rent se passer de domestiques, ou en, trée cependant non affectée par ia 
léduire l’effectif. Le bouleversement 
economique consécutif à la guerre 
r.’a fait qu’atioentuer cette situation.
Toutefois, il y a une autre cause, é- 
trangère à celle-là. Nous vivons à 
une époque où les tendances s’ac
cordent mal avec un métier aussi ab
sorbant, et d Theatres aussi irréguliè
res que celui de bonne à tout faire, 
femme de chambre ou même culsi-

Résumé du Bilan au 30 novembre 1932 la majorité des pays, c'est-à-dire 
surtout dans les grandes maisons. 
File est complexe quant à ces eau- ЛNo. 7

ACTIFin c/’ □□ □oco_□Les dépôts reçus du public s'élè
vent à la somme de $35,291,632.85 et 
les dépôts d’autres sources atteignent 
$822,572.26. Les comptes courants, qui 
représentent généralement partie 
de* fonds de roulement des maisons 
d'affaires, sont en diminution de

Un autre item qui a été aussi in
fluencé par la contraction des affai
res est celui des prêts courante se 
totalisant à $17,015,541.69, soit une 
diminution de $2,877,269.60. pour le 
dernier exercice.

Les prêts à demande contre nan- 
1 issement de valeurs ont eux aussi 
fléchi et le total en est de $4,738,- 
597.64, comparativement à $5,861,- 
87255 l’année précédente.

IL FAUT S'OCCUPER DE L'INDI
GESTION A TOUT AGEEspèces en caisse et en banque........ S 4,974,666.06

Obligations de Gouvernements
municipalités et autres....................

Prête à demande sur Nantissement
de titres...............................................

Fonds de circulation............................

Actif immédiatement réalisable.........
Prête et escomptés................................
Immeubles et créances hypothécaires, etc... 
Engagements de cliente sur lettres de crédit 
Autre actif..............................................................

) □BooÔSSœODD□□ОООІІОООШ □□•□■ООНПФШ □OO
[ 16,758,074.29 “La guérison du cancer aujour

d’hui ne provient pas d’un médical 
ment, ni d'un sérum, ni d’un ravoh 
mais simplement de la connaissance 
des symptômes qui accompagnent 
ses premières manifestations loca
les et de l'importance qu’il faut ac
corder h un examen médical immé
diat qui va permettre de reconnaî
tre la lésion et de la traiter au 
tempe où les chances de guérison 
sont les plus favorables”.

Aujourd’hui, on remarque moine 
de cas d'indigestion qu’il y a une cin 
quantaine d’années, maie il y en a 
encore trop. De beaucoup ie plus 
grand nombre des personnes qui en! 
souffrent ne viennent pas à avoir! 
te cancer. C’est ce que permettent! 
de démontrer des examens de l’es- ! 
tornée et de l’inteetm par le moyen j 
dee rayons X. Un pareil examen ne 
se fait pas simplement pour décou
vrir la présence ou l’absence du can
cer. Il permet de découvrir aussi d’au 
très maladies organiques qui peuvent 
évoluer dans l’abdomen. En effet, 
grâce à oes procédée d’examen, il est 
possible aujourd'hui de partager en 
trois groupes les malades qui souf- 
fren de leur digestion et qui ont con
sulté à ce sujet leur médecin de fa
mille. Le ftemier groupe comprend 
les malades chez qui l’opération s’im 
pose d’urgence parce que les rayons 
X donnent de® indications vers le 
cancer. Pour les malades du second 
ce groupe, l’poération peut ne pas 
être aussi urgente, mais elle est aus
si indiquée parce que la maladie que 
révèlent les rayons X qui peut 
Pas être du Cancer implique cepen
dant que l’opération constitue le 
meilleur mode de traitement. Le troi 
slème groupe, qui est de beaucoup le 
plus nombreux, n’a pas besoin d’o
pération. B importe que tous soient 
renseignés aussi bien sur les cas du 
troisième groupe que sur ceux du 
premier dans lequel le cancer est la 
cause de la mauvaise digestion. Dans 
tous les cas où la réponse de l’exa
men

S
4,738,597.64

197,600.00 '•ч к .*--46*
$ 26,668,937.99 

. 17,164,177.96
3,143,205.40 

14,820.36 
* 210,129.52

I nnguerre, il y a dhninutio de Уг% en
tre 1909 et 1920, en dépit d'un ac
croissement de la population d» 16%. 
Après tout, il est un vieux proverbe 
qui dit: “SI tu veux être bien servi 
sers-toi toi-même !” Il offre une con 
solation aux bien nombreux ména
ges qui, aujourd’hui, sont obligés de 
se passer de bonnes !

George Nestler Tricoche

11 □■□□□□□SdKd
12 ТТППППППГТТ

f □□■■•OOÎ0-
* 47,201,271.23

A
PASSIF

El Capital payé............
Fonds de réserve...
Dividendes déclarés 
Balance au crédit du compte * ‘Profits 

et Pertes”............................................

Dépôts (épargne, comptes courants, correspondants,
etc.)......................................................................................

Avance en vertu de la Loi financière............................
Billets en circulation...........................................................
Lettres de crédit en cours.................................................
Autre Passif...........................................................................

$ 4,000,000.00 
1,500,000.00 

84,945.05
COMMENT LE RESOUDRE

: n
Armez-vous d’un dictionnaire et d'une forte dose de patience et at

taquez bravement. Il s'agit de placer dans les espaces blancs (ronde ou 
carrés) des lettres qui formeront les mots dont vous trouverez phai bas 
la. signification.

Les mots doivent se lire dans les directions horizontale et verticale. 
Les chiffres vous indiquent où trouver la signification des mote dans la 
liste suivante. Celle-ci est en deux parties; elle explique les mots allant 
de gauche à droite et ceux allant deh&ut en bas.

ACADIENS ET CANADIENS369,920.31
$ 5,954,865.36

Texte d’une causerie radiophonique 
prononcée récemment par le R. F 
Antu ne Bernard. C. S. V

lion. On acclama en eux les héros 
d’une victoire plus belle que tous les 
triomphes militaires: la victoire de 
.a foi conservée intacte, du bon droit 
sauts violente ou les menées perfides, 
de la justice aux prises avec les as- 
Parmi ces cent délégués, nous rele
vons les noms de cinq député;; aca
diens: Arsenault, de l’Ile-du -Prince- 
Edouard, Girouard, de Ôouctouche, 
Johnson, de Saint-Louis de Kent, 
Thériault, de Saint-Basile de Mada- 
waska. et Pierre Landri, de Dorches
ter. Plusieurs membres du clergé a- 
dadien naissant y figuraient aussi : 
les abbés Michaud, Douoet. Babineau 
Cormier. Girouard, Boudreau, Ri
chard, et le Père Bourgeois, re pré
sentant le collège Saint-Joseph de 
Memraiwcook. Quatre de ces délégués 
h notre connaissance, vivent encore 
en : Л32 : MM. les sénateurs 
Pc.’rie» et Onéstphore Turgeoa. MM. 
les vvocale Ferdinand RobMoux, de 
Shédiac. et Narcisse Landry, de Ba
thurst. L’auteur de Jacques et Marie. 
Napoléon Bourassa, s'éiait joint au 
groupe acadiend e même que plu
sieurs représentants des petites Ca
dies de la province de Québec. De sa 
maison d’Artthabaska.l e poète Adol
phe Poisson salua par des rimes l’ap
parition. sur les hauteurs de Québec, 
des Acadiens reslsuscités :

Soirée de BridgeWWW 36,114,206.11
1,800,000.00
3,316,853.50

14,820.36
526.90

m —Le soiir du Jour des Rois, M. et 
Mme Denis Daigle recevaient à sept 
tables de bridge les invités suivants: 
MM. et Mesdames Antoine Belle- 
fleur, Well Thibodeau Onésime B. 
Violette. Edmond D. Michaud, A.-B. 
Violette, Ulric Daigle, Alfred B. Vio
lette, Mme Denis Michaud, Mme Су 
rille Bellefleur, Mme Ma Akerley, 
Mesdemoiselles Anastasle Gau vin, 
Marie-Anne Daigle, Nélida Michaud, 
de Van Buiren, Me, M. et Mme Rémi 
P. Cyr. M. et Mme Cyprien Daigle et 
M. Flavien Marquis.

RELAT IONS ANCIENNES, AMITIE 
NECESSAIRE HORIZONTAL VERTICAL

A 1 — Bagatelle.
1 — Celui qui tient un café.
3 — Venu au monde — au sujet de— 

adjectif possessif.
і — Que l'on ne dit pas — grand ar

bre de la famille des ulmacées— 
article contracté.

5 — Symbole chimique de l’erbium — 
en matière de (vieux mot)1—pre

mier mot de l’hymne de St- 
Jean-Baptiste.

ne 6 — Partie d’un tronc d'arbre — l'un 
des plus grands savants du XIXe
siècle.

7 — Bourg de l'ancienne Phrygie —
signifie de couleur jaune (en 
substituant un “e” à la dernière 
lettre).

8 — Négation
— deux voyelels.

9 — Terminaison féminine du parti
cipe passé d’un verbe - 
chimériques — négation.

aux rayons X est négative, l’in-110—Pronom personnel — préfixe pri- 
dication contre l’opération est aussii 
formelle que l'est l'indication en fa-’ il—Abolir, 
veur tie l'opération dans les cas du 12—Ornements 
premier groupe.

Les causes de la mauavise diges
tion sont en aussi grand nombre que 
les causes des maux de tête. Ce qu'il 
faut, par conséquent, c’est de pour- 
portons l'exemple suivant qui con
cerne un journaliste qui souffrit de 
sa digestion pendant 25 ans.

sujet tous les spé
cialistes possible à l’exception d'un 
oculiste. П passa par les principa
les cliniques chirurgicales du monde.
On lui proposa même plusieurs fois 
des opérations. Mais il ne s’y résigna 
pas. C’est alors qu'il eut l’idée de 
consulter un oculiste. Celui-ci lui 
prescrivit de nouveaux verres et il se 
trouva que sa digestion redevint nor
male. Après sa guérison il écrivit un 
livre qui devint fameux auquel il 
donna pour titre: “Trente guéri
sons pour l’indigestion”.

L’expérience des médecins dans le 
cas de digestion laborieuse, de maux 
de tête et de toutes les affections qui 
relèvent de la fatigue ou d’autres 
causes démontre de plus en plus le 
iôle bienfaisant que joue la clinique 5 
de diagnostic. Les médecins de fa- 2= 
mille s'en sont rendu compte parce- ! ss 
qu’ils y dirigent leurs malades pour 
un examen complet dans les cas où rs 
la cause du mal ou le soulageme.it s 
des symptômes présentent de plus 55 
grandes difficultés. Il y a 25 ans ces = 
cliniques de diagnostic n’existaient 
pratiquement pas. Aujourd'hui en
core, elles ne sont pas très répan
dues; elles gagneraient à être plus 
connues.

1 — Ratifiées
2 — Originaire d’un des cinq conti-

Г — langue ancienne — coutumes — 
mammifère paresseux.

4 — Adverbe—nappe fine entre deux
immaux d’un tramai] 
lyrique et liturgique mêlé de dan 
ses au Japon.

5 — Instrument pour faire égoutter
des bouteilles — en les -- ter
minaison de verbe.

6 — Pince pour façonner les goulots
de bouteilles de verre — dissé-

7 — S'emploient dans les comptes —
temps de pénitence.

8 — Adverbe de lieu — celui qui ex
celle en quelque chose — pronom

9 — Interjection qui sert à appeler—
arbre fournissant une gomme — 
symbole chimique de l’Iridium.

10— Terminaison de verbe — article
contracté — note de musique.

11— Qui est d'une bizarrerie ridicule.
12— Qui conduisent une barque.

X$ 47,201.271.23
Acadiens et Canadiens sont tous

Qu’ils aient en main ou le sabre ou 
* ‘des verres !

і disait un refrain de marche du dix- 
septième siècle, du temps orageux 
où les fraitvs-tireurs de La Vallière 
et les miliciens de Frontenac mon
taient ensemble à l'assaut des avant- 
postes bostonais.

Depuis longtemps, le sabre est torn 
bé des mains canadiennes et aca
diennes: les verres n'ont plus que de 
rares occasions de s’entre-choqucr 
clans des agapes communes; mais le 
sentiment profond d'une réelle con
fraternité n’en continue pas moins 
d'exister au coeur des deux peupVs 
fronçai; née et grandis sur les rives 
du fleuve et du golfe Saint-Laurent.

Il existe, oc sentiment, en dépit de 
certaines circonstance^ historiques 
qui, telles <k* gelées d’automne, au
raient pu flétrir une ige moins viva
ce Lorsqu’un premier fractionne
ment du diotase de Québvc, en 1817, 
trancha le lten religieux qui unissait 
depuis cent cinquante ans, l'Acadie 
au Canada lrançais; lorsqu’un petit 
peuple de 12,000 âmes, encore tout 
sangalnt des blessures reçues en Л55 
se vit livré à lui-même, à sa faibles
se et à sa pauvreté, un frisson de 
crainte parcourut les rives du golfe! 
où se reformaient, timidement et en 
cachette de. groupes acadiens sur
vivant à l’exil et à un demi-eiècie ue 
protration. Les paroles de consola- 
et d'espoir prononcées par Mgr Ples
sis au cours de ses trois visites d’a
dieu de 1811,1812 et 1815 résonnaient 
encore, il est vrai, aux oreilles de ces 
rescapés du Grand Dérangement.
Mais leans fronts restaient soucieux 
leurs yeux restaient soucieux, leurs 
yeux entrevoyaient l’avenir sous les 
couleurs qui ressemblaient trop іі- 
àait-on. aux couleurs du passe.

Le dix-neuvième siècle a fui, moins 
redoutable que ne l’avaient pensé les 
fils des déportés de Lawrenc'*. A sa 
brebis tondue, Dieu a mesuré le veut 
et. de plusieurs côtés, une aide op
portune a soutenu l’effort d un petit 
peuple qui doit d’abord à ’ui-même, à 
ses propres forces de résistance et de 
réaction une guérison, un relèvement 
que l’On a parfois appelé le “miracle 
acadien”, le “chef-d’œuvre de la sur 
vrvtanoe française”. De son côté, le 
peuDle canadien a suivi, avec sympa
thie et fierté, les étapes de cette con
valescence; il a contribue au réta
blissement de l’Acadie par de nom
breux prêtre# qui, partis de Québec 
ou de Montréal, ont donné à leurs 
frères de là-bas les prémices de leur 
sacerdoce, sinon leur vie entièrg.

, Quelques noms se présentent d’eux- 
mêmes à la mémoire: Girouard, Coo 

j fce. PaInchaud, Demers. Blanchet.
1 Lafrance, Lefebvre. Mais le temps, 
j ‘ qui change tout”, commençai’ peut- 
être à menacer danémie le sentiment 
de corvfratemitté canado-acadienne 
lorsqu’un appel lancé des hauteurs 
du Cap Diamant atteigne, comme la 
radio d'aujourd'hui, les rivages aca
diens et s’y répercuta en échos pro
longés.

La société canadienne de Saint- 
Jean-Baptiste, fondée en 1834, te
nait, en 1880, son congrès à Québec 
Pour al première fois, elle eut la pen
sée de convier à cette réunion des re
présentante de l’Acadie. Un message 
fut adressé aux Acadiens par l'inter
médiaire du Moniteur acadien de 
ShédiaC, seul journal français des 
Provinces Maritime#, à cette époque.
Voici la partie essentielle de ce mes
sage: “Vous viendrez aussi. Acadiens 
courageux et fidèles, rans indompta
ble que ni la guerre, ni la proscrip
tion n’ont pu courber ni détruire, ra
meau plein de sève, violemment ar
raché d’un grand arbre, mais qui re
naît et réparait au soleil de la liberté 
Tous ensemble nous célébrerons la 
Saint Jean-Baptiste pa- des réjouis
sances dont Québec gardera le sou
venir.”

Une aussi cordiale invitation, rom
pant le silence d'un siècle, fit vibrer 
dans l’âme acadienne des cordes par
ticulièrement sensibles. C’était la 
première convocation adressée au 
peupCe martyr depuis la mensongère 
proclamation dont Winslow se ser
vit, en septembre 1755, pour grouper 
dans l’église de Grand-Pré quatre 
cent dix-(huit chefs de famille et jeu 
nés gens. On lut, on relut le message, 
avec des larme# dan# les yeux. les 
Acadiens n’étalent donc pas seuls, a- 
bandonnés sur le# Chemins caho
teux <*e la vie! On se souvenit d’eux 
on les invitait, o nûee pressait de se 
joindre au groupe canadien réuni 
à Québec pour scruter l’hortaon, pour 
interroger l’avenir et le préparer à la 
lumière du passé.

Toutes le# paroisses acadiennes, 
depuis les Des de la Madeleine jus
qu* la baie Sainte-Marie, accueilli- 

enthousiasme l’appel de 1»
Société Saint-Jean-Baptiste Une1 
centaine de délégués acadiens paru- ! **** de Iowo à Ames, Iowa. M. Der- 
rent lu «mer*, de Québec, le M Juin by entrera «n fonction au 1er dteem- 
1W0. Ш y furent l'oblet d'une en- 1

RAPPORT ANNUEL 
DE LA BANQUE 

PRO. DU CANADA

mere la les, par une contraction des. 
îevenus individuels et plus ’ forte
ment ressentie Chez la classe agricole 
que chez les autres classes, par suite 
de la baisse constante du prix des 
produite de la ferme, a normalement 
causé une diminution modérée des 
dépôts et des profits.

Les profits déclarés sont de $454,- 
959.12 comparativement à $467,439.- 
72 pour l'année fiscale précédente. 
Ces profits couvrent entièrement les 
dividendes payés au montant de 
$350,000. et les appropriations habi
tuelles qui se sont élevées à $101,000. 
Comme mesure conservatrice, les Di
recteurs ont décidé cette année de 
transporter une somme de $100.000. 
à “Prqvision pour fonds contingent ”, 
laissant encore la somme apprécia- 

j ble de $369,920.31 au crédit du Comp- 
I te de Profits et Pertes.

Le premier prix pour dames, fut 
gagné par Mme Rémi Cyr et le prix 
de consolation par Mlle Anastasle 
Gauvin; le premier prix pour hom
mes. par M. Ulric Daigle, et la con
solation par M. Flavien Marquis. On 
bon goûter fut ensuite servi et tous 
se séparèrent enchantés de la sol-

25«
Solide Position — Actif liquide 64.- 

50% des Obligations au public.
Pascal

фе

PROFITAS UN PEU MOINS ELEVES adjectif possessifrée.
‘risj Le rapport de la Banque Provin

ciale du Canada, pour l’exercice fis
cal terminé le 30 novembre dernier, 
qui vient d’être rendu public, démon 
u-e un résultat très satisfaisant et 
une solide position. Le pourcentage 
de l’actif liquide qui,і dans le passé, 
a toujours été maintenu très élevé, 
l'était davantage cette année, lors de 
la clôture de l’année fiscale.

La dépression économique qui s’est j Le bilan démontre un actif total 
encore traduite cette année par une de $47,201,271.23 dont l’actif liquide 
diminution dans les activités corn représente une somme de $26,668,-

Va-et-Vient

>C —Mme B. R. Violette de St-Jean, 
N.-B., accompagnée de son fils, Ja
mes, visitait des amis à St-Léonard, 
la semaine dernière.

—Mlle Aurore Mercure d’Edmunds 
ton a passé quelques Jours à St-Léo
nard, chez M. F.-E. Rivard.

—M. et Mme Denis Z. Daigle d’Bd- 
mundston ont passé le Jour des Rols 
cm visite chez des parents, à St-Léo-

vatif — ville de ChaLdéoA
lb.

NOTRE C ONCOURSBienvenue aux enfants de la - ieille 
(Acadie : A la personne qui nous enverra la meilleure solution au problème 

posé plus haut, nous donnerons un abonnement de SIX MOIS ou un 
renouvellement pour la même période.

Une personne arrivant première plus d'une fois dans ce concours 
peut faire bénéficier un parent o i un ami de oe: abonnement GRA
TUIT de six mois.

Trois mentions honorables donneront droit également à la prime.
Nous recevrons les réponses Jusqu’au SAMEDI le 21 janvier. La ré

ponse à ce problème sera publiée ’.e 26 janvier, ainsi que le nom de 
l’heureux gagnant.

Voyez leur tige reverdie 
Relève avec effort ses rameaux flo- 

(tissants :
Sur lesr ives du Golfe, au bord de 

(l’Atlantique,
Ces fils d’une race héroïque, 

Fidèles au passé, vont toujours gran
dissant» f

H consulta à ce

SPECIAUXO f)5/ COUPONIl n’est pas exagéré de dire que la 
première manifestation de la vie na
tionale acadienne s’accomplit sur le 
le rocher de Québec, le 24 juin 1880. 
Pour la première fois Да voix du peu
ple canadien pour formuler des as
pirations, des craintes, surtout des 
espérances qu’un demi-siècle de cou
rageux efforts et de notables succès 
a suffisamment Justifiées. Un an à 
peine après les assises de Québec, le 
premier congèrs national acadien, 
préparé par les Richard, les Poirier, 
‘es Girouard et leurs émules, se tint 
à Memramcook, sous le toit hospita
lier du bon Père Lefebvre. T confir
ma les résolutions déjà prhre, don
na à l'Acadie sa fête nationale, l’As
somption, et ouvrit brillamment la| 
série des congrès nationaux qui s’est 
ensuite continuée à Mtecooche, à la 
Pointe-de-l’Eglise, à Moncton, rat
tachant de plus en plus étroitement 

1<-s fills de la dispersion, attirant cha
que fois des déléguée officiels de la 
Société Saint-Jean-Baptiste heureu
se use de s’associer à son tour aux tra 
vaux de sa sœur cadette, la Société 
de l’Assomption.

LE MADAWASKA 
Edmunds ton. .V. B.
Messieurs : —

Je vous envoie la meilleure solution que j’ai pu trouver -moi-même 
à votre “Casse-tête’ N’o. 2.

Nom

Adresse

y

PBCriTEZУ k
des aubaines que nous pouvons 

offrir par l’achat que nous fai
sons en grande quantité.

!

y

У PROCUREZ-VOUS------

1/ L'ALMANACH 
DU PEUPLE

25c
Є)/ m

par la poste 
35 centshM*

05/Gros Cahiers au plomb 
160 pages, chacun_—
Cahiers à l’encre, épais,
prix variés_________
Map Drawing Book 
Feuilles à Dessin, pqt 
CATECHISME, chacun 
COFFRETS en bois
REGLES, chacune_____5c, 10c, ou 15c
Sets de Mathématique
Cahiers de notes (Note Books) 
valeur de 10c pour____________
Petites Tablettes, chacune_________le

Plusieurs affections fort différentes 
peuvent cependant présenter en 

- „ _ , commun des symptômes qui se res-
Beaucoup d autres liens religieux, semblent beaucoup. Citons les sui-

p-Æ ^.nr“k201e^fu'Ss0^Lcie°”: і

^ 1 <*«■ 1® sinus. I-obstruction nasale.
“У* d™x ÎSST ®è!ertna«“ uen sécrétion insuflisant, ou exage- 

** * Ia thyroïde, la tuberculose de! 
et,à t,,utes ,ormes- l'excfc? de sue ’ dans 

VU1f ln «'-у l'exoès de la press ou arté-’ 
dWdueües de (штаіа чиї se retrou- rtelle, une fonction *nale lnsuftisan- 

ІІІУУТ' milles de distance, j» cirrhoae du foie, l'anémie per- 
<",neH£! lieuse, Ю leucémie, la ptose du co- 

ton ou de l'estomac, le cancer localt- 
ponsse^ si possible, des rac-nes plus sé dans l'abdomen, l'appendicite chrc
tor defSutT™«;rc'î*f!’ata'^ T; n!que' les Piculs ou l'Inflammation 

plus abondants ! i£> la vésicule biliaire, la pancrév.l- 
Car ,r s motifs ne manquent, peut-, ^ e6c 1
^sTc5àI'S^r5f^d'!d1ï';l 11 d« cas nombreux de maux 

- t “mant Jo «todans lesquels, après er. avoir 
aeaient la nuit de nL „‘1, “toherohé minutieusement la cause.
demain sera-t-U fa't? Que sera > ^1^пе*І>1П/'1і1РТЄ 4u'U 'i?:t <iP 
crépuscule de notre trépident vmg- a 0,5 frf^crire au
Même siècle, pour les deux groupes “Wrcprié et sou-
francal-t qui se dévetoppem parallê- vent’ 1 encourager à supporter cou- 
icme.it. sur les contiTdù Canada mt", ” en/U dp
o. tentai? L’avenir est M Dieu. Mal- "Jéme dans certaines formes de 
gré quelques nuages à l'horizon, mal- îit? d*.®tlon ' fllea relèvent de dé- 
gré les difficultés que rencontrent, au , |U08lM3 anatomiques ou physlo- 
paps d'EvangeUne. certaines oeuvras L‘S4Ues pa* toutes com-1
vitales. 11 est permis d'espérer que p№tement élucidées: cependant. aU| 
dans cinquante ans, nos arrtèrcs-ne- ”oy!n d un bon on peut ren-
veux diront à leur tour aux échos des TÎ. ™ réels servtees
campagnes ■ A de leur fréquence on peut

CAS cas constituent un bien plus 
<Ure que les résultats- obtenus dans! 
grand triomphe de l’art et de la 
roience médicale que ne le sont le 
diagnostic précoce, l’enlèvement et 
la guérison complète du cancer de, 
l‘estomac ou de l’intestin.

L’IMPRIMERIE DU “MADAWASKA”
Casier 159 Edmundston, N. B

10c, 15c 20c & 25ct 10c TRAVAUX DE BRpDERIE j5c 0 V10c
10c à 50c I T—і9

t. f>.
25c à $3.50 f

o * ^

Umè- *

05/)t * j?t
-, i. ;!1r I-

4PATRONS VENN A T
.J/fi.CAHIERS d’Exercices 

beau papier, couverts bleu 
rouge, noir ou vert, pour4 !

І \11
4,

ІЛЛ ty *Crayons VENUS, tous les grades jus
qu’à 6B et 8H, aussi, indélébiles.

10c chacun ou 3 pour 25c.
Crayons à dessin____
Aiguise-crayons-------
Crayons d’ardoise___
Crayons automatiques 
Crayons de couleurs

X №47.'ûУ ■&yia ------5c et 10c
5c, 10c et 15c
___8 pour 5c
__ 25c et 50c
____5c ee 10c

y No. 2180 — Charmant dessin pour garniture de salle à manger avec 
courants brun doré pois jaune er. fleurs de plusieurs ton# de bleu al
ternés. Feuillages vert. Chemin ou dessus de buffet de 18 x 54 pce et 
centre de 36 pes de diamètre, ch. cun patron à tracer 25c, perforé 50c, 
au fer chaud (foncé seulement) 35c chaque. Etampé sur meilleur co
ton jaune chemin 40c, centre 50» sur tissu écru de fantaisie chemin 
50c, centre 75c, sur superbe toil naturelle ou toile écrue chemin $1.00 
centre $1.15. Coton de couleur pour la broderie 60c.
Coussin assorti patron à tracer 20c, perforé 50c, au fer chaud 30c. 
Etampé dessus et dessous sur coton jaune 30c, sur tissu écru de fan
taisie 65c. Sur toile naturelle ou toile écrue dessus seul 50c, avec <tee 
sous 75c. Coton à broder 20c.
CATALOGUE DE BRODERIE 20c.
ABONNEZ-VOUS A NOTRE R VUE MENSUELLE DE BRODERIE 
ET MUSIQUE 12c SEULEMENT PAR AN.

0 to-l

іy : 'Acadiens et Canadiens restent frères 
Langue et foi leur sont toujours aus- 

Ш chères.

1
б S 8cm

) le
Ц; NOMME A LA DIVISION DE 

L'INDUSTRIE LAITIERE EMsl

WM«Jf % Y ETES-VOUS ALLE?V ALBUM DE LAYETTE ISc.Le Dr H. A. Eterby de Toronto, On
tario, a été nommé à la place vacan
te de Cref du Service du commerce 
des produits laitiers et de la réfrigé
ration, au personnel de cette Divi
sion. Le Dr Derby est né dans le com 
té de Pieeoott, Ontario, et il à eu de 
l’expérience pratique dans U fabri
cation du beurre et du fromage. C'est 
un diplômé de ’’Ecole agricole de 
l'Est d- l'Ontario et il a obtenu son 
deg'é de B. S. A. nu CoVège agricole 
de d'Oitario, à Guelph et les de
grés de MS. et PhD. au Collège de

і A SX s
.*

En allant voir les livres 
à la Bibliothèque Parois
siale, vous en trouverez un 
grand nombre qu’il vous 
plaira de lire pendant les 
longues soirées d’hiver.

Ca vaut mieux que n’im
porte quoi pour passer des 
vrillées agréables et ins
tructives,

F
N

L'IMPRIMERIE DU ■2
sat
Ou

“MADAWASKA”Pa

! soi
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COUPONS — PATRONS VENNAT
•‘Le Madawaska”
75. rue de l’Eglise, Edmundston,

Nom

Rue «t No. 
Adr—

01-Inclut pour pomes No*.......

O. N. TRIOOOH*
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E Nouvelles Sportives 
d’ici et d’ailleurs

DANS LA LIGUE
REDUCTION REMARQUABLE

Avant l’Inventaire
NEZ ASSOCIE DE NOTRE BANQUE

$k8
-MM. Wilfrid PlUnuide, Marcel Al

bert, Alfred Deerosters et Henri Hé
bert de Van Buren étalent à Ш- 
munldston, dimanche.

—M. Camille Michaud, edt revenu 
en ville après avoir passé quelque 
temps cher ses parente, à St-Léo- 
nard.

LES "PAPER” PREN
NENT LEUR REVENGE 
SUR LES "MARCHANDS”

[t.

AU MAGASINLes "Fraser Palper” de la ligue lo
cale ont défait les “Marchands” di
manche dernier par un score de 6 à 
3. Us ont ainsi prie leur revenge pour 
la défaite que ceux-ci avaient infli
gée au club américain, fl y a quel 
ques semaines.

La partie débuta avec beaucoup 
d’entrain et le Jeu fut très rapide 
dans la première période. Cepen
dant cette rapidité disparut peu à 
peu dans la deuxième et le Jeu ne 
fut qu’une mêlée générale dans la 
troisième période.

n était évident que la tactique de 
conserver des Joueurs soixante mi
nutes sur la glace, ne servit en rien 
алх Marchands’.

Le ‘ Paper’ changea ses hommes 
souvent et réussit ainsi à déclasser 
ses adversaires. Les marchands a- 
valent plusieurs Jr veurs nouveaux 
que le public ne put apprécier par
ce qu’il ne les vit pas assez long
temps sur la glace.

ALIGNEMENTS
FRASER PAPER : — Lévesque, 

bins; Miller, Souc>, Hébert, défen
ses; Fullerton, Hudson, liOve, G. La- 
pointe, H. Lévesque R. Reid, L. La- 
pointe, Daigle, avants.

MARCHANDS : - Proulx, buts : 
Clair, MuiTphy, Richards, défenses : 
Langlais, McLaughlin, Rob. Martin, 
Clavette, Edmond Sarlabous, Cripps, 
Delagarde, Tremblay.

SOMMAIRE
1ère Période T~l—Reid; 2—Lan- 

glais. Punitions-. Murphy, Soucy G. 
Lapointe Jteid, Soucy.

2e Période : 3—Lapointe, L. (Har . 
пь Lévesque). Punitions : Soucy.

3e Période : 4—Lapointe L.; 5— 
Hudson; 6—Fullerton; 7—Langlais ;
8—McLaughlin.

;f№-
Ш Jos. MICHAUD—M. Marcel Albert de Van Buren 

était l’invité de M. et Mme Georges
Laporte, dimanche.

Un service de banque complet et efficace est né- 
aire au développement de toute entreprise. Les 

ose ils de banquiers d’expérience sont inestimables. 
La Banque Provinciale du Canada vous invite à vous 
associer à elle.

—Mme Evariste Simard et sa fille 
Gemma étaient en promenade chez 
ses parents, M. et Mine Etaéar Ouel- 
let, la semaine dernière.

—M. et Mime Arthur Collin de 
Frendhville étaient en ville mardi.

—<M. Octave Grandmaiaon, d$ Ri
vière-Bleue, autrefois d’Edmundston 
est actuellement en ville.

—M. et Mme Ernest Thériault, de 
St-Ludger de Riv.-du-fLoup ont pas
sé quelques Jours chez M. et Mine 
Elaéar Ouellet, parents de Mme Thé 
riault.

—«M. J os. St-Onge, de St-Jacques, 
est actuellement en visite chez sa 
fille, Mme Denis Albert.

—M. et Mme Ludger Gagnon de 
Québec et leur fillette Jeannine ont 
passé les fêtes en ville, chez M. et 
Mme Victor Albert.

—Dimanche soir, avait lieu chez 
M. et Mme Emile Band, une soirée 
de Charlemagne à laquelle prenaient 
part les personnes suivantes: MM. et 
Mmes Joe Gagnon, Fortunat Gueret 
te, Hubert Gagnon, Aurèle Albert, 
de Madawaska. Me, Alfred Gagnon, 
de St-Bastie, Lucien Berd, Alphé
Marquis, d’Edmundston, Mlles Jean- VAN R IJ R E N 
ne Bouchard, Jeanne Bard et Blan- T 
che Raymond, M. Emile Bouchard, 
de cette ville. Un délicieux goûter 
fut servi à la fin de 'a veillée.

—Nous apprenons avec plaisir que iemplace M. John B. Michaud, com- 
M. Léon Fontaine, que la maladie me professeur au High School des 
retenait chez lui, depuis une semaine garçons, tandis que M. Michaud 
est maintenant rétabli.

—Les élèves du High School de ta, comme représentant L dé a dis- 
Madawaska, Maine, viennent de fon- trict. 
der un petit Journal scolaire, sous le 
nom de VOX LUDI, "La Voix de 
! Ecole” Nous leur souhaitons bon 
suocès. Ce petit tabloid est imprimé 
à notre atelier.

—La grippe fait des ravages ac
tuellement en ville. Plusieurs ci
toyens ont subi ses atteintes au 
cours de ces derniers Jours. Quoique 
sans conséquences graves, cette ma
ligne ne laisse pas de causer bien des —'M- Marcel Albert était l’invvé du
ennuis. Dr et Mme Laporte d’Etimundslon

—Mlle Léon le Cyr, de Baker-Broox dimanche, 
était en ville par affaires, mercredi.

SMOCKS en broadcloth 
de couleurs.
Pour Dames_____________ 1

BROADCLOTH mercerisé 
de couleurs. Largeur 36 pces 
Très belle qualité. La verge _

FLANELLETTE blanche 
et barrée, de couleurs.
Beaux patrons. La verge__ *

------Un lot de-------
MANTEAUX d’Hiver pour 

Dames et. Fillettes, sacrifiés à
TRES BAS PRIX.

►<

Confiez vos affaires de banque au gé
rant de notre succursale la plus rap 
prochée. .14►4

►4

► 4

► 4
■

►4CAMISOLES Union 
avec bretelles 
pour Dames_______LA BANQUE PROVINCIALE ►4

► 4

DU CANADA ». COUVRE-CHAUSSURES
(Over Shoes) de qualité. O QC 
Depuis $1.00, la paire à____ t.uj

SUCCURSALE 
Edmundston, N. R

GERANT 
P. Blanchet

BLOOMERS de Tricot de 
Soie fleece lined, pour 
Dames. Belle valeur_____SOUS- AGENCE

Noel Lizotte, Clair, N. B.
»4 Autre lot de Couvre-Chaus- 1 

sures pour Dames et fillettes I •► <

.89.98ROBES en broadcloth 
Mercerisé, de couleurs 
Grandeurs 34 à 44 —

>< BOTTINES en feutre rouge 1 OQ 
Pour Enfants______►4

(D. N. C.)
—M. Lucien Cyr de Caribou Nord SURVEILLEZ NOTRE ANNONCE CHAQUE SEMAINE

Please Notice ! ІЄНІ

prend part à la Législature d’Augus- B. Roy L’ALMANACH DU PEUPLE
Gagnon I -------------------
Boucher —est en vente à l’Imprimerie du 

"Madawaska” 25c au comptoir, 30c 
par la malle.

centresLES POSITIONS
DANS LA LIGUE LOCALE Nadeau 

A. MaJdore 
SUBSTITUTS — Bruins: Soucy, 

Smith; Gr.-Sault: Thibodeau, Mer-MOVING PICTURES
TO-NIGHT

—La rév. Soeur St-Joseph du Cou
vent du Bon Pasteur à Québec, est 
arrivée cette semaine ici, où elle a- 
gira comme institutrice au high 
school du Sacré-Cœur.

—M. Arthur Martin, qui est em
ployé à Waterville, passe deux mois 
avec ses parents, M. et Mme Joseph 
S. Martin.

G. P. Pts
2 63Chev. de Colomb 

Fraser Paper 
Fraser Pulp 
Marchands

LES PULP FROLENT 
LE BLANCHISSAGE

ritt.
2 63
2 63 NOUVELLES RECRUES 

AUX HAWKS DE MONCTON 
Moncton, N.-B., — Les Hawks viën 

nent d’ajouter deux nouvelles recrues 
міг leur alignement. Ce sont Frankie 
LeBlanc, brillant Joueur de centre 
et Billie Walker, joueur de défense, 
tous deux des Rangers, l’année der
nière, Frankie LeBlanc et Walker 
sont déjà au travail depuis quelques 

patinoire de Vaai Buren, lorsqu’elle■ Jours. L’acquisition de Frankie Le
ri ut s’incliner devant les joueurs du | Blanc plaira certainement aux fran- 
Granti-Sault; le score fut de 4 à 2. \ çais de cette région et contribuera 

| considérablement à augmenter l’as- 
etaient, sistanœ aux joutes auxquelles les 

і Hawks figureront.

4 21Les “Fraser Pulp” ont échappé à 
la dernière minute à un blanchissage 
en règle lundi soir devant les Che
valiers de Colomb, alors que ceux-ci 
les tenaient à un score de 3 à 0, et 
qu’une mêlée devant les buts de Rit
chie finit par Introduire la rondelle 
dans le filet, enrégistrant un pre
mier et dernier point.

Pendant tout le cours de la derniè
re période, les Pulp maintinrent qua
tre et finalement cinq avants dans 
un assaut désespéré. Encore fallut- 
il que le Rouge et Blanc se trou
vât privé d’un homme sur la défense 

que le score devienne 3 à 1, 
minute avant le son de la cloche.

Un contraste que bous remarquè
rent facilement ce fut, le Jeu d’en
semble et calculé des vainqueurs, en 
face de joueurs individuels, se pro
menant d’un bout à l’autre de la 
glace, sans aucun système. Dickey 
essaya souvent de passer la rondelle 
mais il ne reçut aucun retour,

Ritchie fit bonne figure da,ns ses 
filets, bien soutenu d’ailleurs par la 
ligne de défense. “Milo”, David et 
Réné Martin brillèrent surtout sur 
] ’alignement des Chevaliers, tandis 
que Dickey mérita plus de succès 
qu’il n’en eut dans ses montées ver
tigineuses. Adams fut aussi actif, 
chez les Pulp, de même que Hector 
Lévesque et Geo. Gommier.
C de Colomb Alignements F. Pulp 

Laporte 
Adams 

F. Fournier 
Dickev 

Geo. Fournier 
Mac Fournier

SUBSTITUTS — C. de Colomb ; 
R. Martin, Rousseau, Sarlabous, La. 
Perron; Fraser Pulp; Léo Martin, 
Hector Lévesque, GéraJd Fournier, 
On'eil Lévesque, Fraser, E. Perron.

SOMMAIRE
1ère Période: — 1—Gagné (David) 

2.00; Punitions : Réné Martin, Sar
labous.

2e Période : — 2—Réné Martin, 
11.30; 3—Gagné (seul) 18.00. Puni- 
tionss David, Dr Hébert.

Arbitres: F. Bourgoin et Cripps.

h DEUXIEME DEFAITE 
AUX BRUINSST. PAUL’S UNITED CHURCH (Basement) 

EDMUNDSTON, N. B.

TRAVEL0GY
from Stone-Age to Modem times in

Van Buren, Me (D.N.C.) — Les 
Bruins de Van Buren, l’équipe loca
le de hockey, a subi une deuxième 
défaite dimanche après-midi sur la

—Mlle Agnès Farrell, de St-Léo
nard est revenue dernièrement de 
l’Hôtél-Dieu de Campbelilcon, où el
le gradua récemment de son cours de 
garde-malade.

LES JOUEURS 
POUR CE SOIRDENMARK Les Cubs de Fredericton sont ar- —M. Lucien Fournier, assistant à
Г1\гЛ;П V“*€ 06 ma^n- la Banque Provinciale de St-Léonaid

Voici quels seront les alignements est malade depuis une semaine.
*f0n* surla : —Mlle Berthe Levesque de tit-An-

Edmundston Fredericton dré était l’invitée de Mme Georges
Dr Hébert Buts Vaughn Cloutier de St-Léonard, ce-,te se-
Copie Leblanc Déf. Thompson maine 
Adams MdLanahan
S. Dickey Centres Staples
Gagné Ailes Manier
Langlais Lawrence
Hector L. Subs McDonald POSITIONS
Fullerton Mifford
Georges F. Béaitty
David

Les rangs des vainqueurs 
renforcés par plusieurs Joueurs de 
St-Léonard dt. quoique les Bruins 
fussent presque continuellement en 
possession de la rondelle, ils ne réus
sirent que deux lancés, sur l’excel
lent gardien des buts de Grand- _ 
Sault, Dixon.

Moving Pictures of the life, the work 
(Agriculture, Etc.) and the beauty of Danemark.

----- OTHER PICTURES FROM-------
REMERCIEMENTS 

M. et Mme Georges R. Thibodeau 
de Siegas, et les autres membres de 
la famille offrent leurs retnercie- 

I ments à tous ceux qui leur ont té- 
BRUINS Alîgnemens G.-SAULT. nioigné leur sympathie, par off ran- 
L. Maidore buts Dixon j des de fleurs ou autrement
A Daigle défenses Burgess, casion de la mort de Mme L. 
Lapointe Taylor 1 le. Sincère merci à tous.

ICELAND and GREENLAND
LES QUILLES

Vividly — Interesting — Educational — Amusing 
Admission : 25c — Children, 10c — No Tax.

, à Гос- 
Violet-

Les parties de Quilles de la ligue 
locale se poursuivent chaque semai-

__ ne, et fonlt l’objet d’un vif entrain.
— Voici quelles sont les positions des 

quatre équipes qui la forment, à da-

— All Are Invited — ▼ ▼I
DEMANDEZ LES■■ІШІІІІІІІЕІІІІІІІ

te :
J G

BOC. N. R.

A. C. J. C.
C. de Colomb

26
24
15 21
3 33ASSEMBLEE Ritchie

Leblanc
Dr Hébert
Gagné
David
Ouellet

Buts
DéfensesJ. — Parties jouées ;

G. — Pointe gagnés 
P. — Poinlts perdus.

L’A. C. J. C. a triompne mardi 
soir des Chevaliers de Colomb au 
score de 4 à 0. Vendredi soir, aura 
lieu la prochaine rencontre, entre les 
Casinos et les Chevaliers, et mar
di soir entre l’A. C. J. C. et le C. N. R.

L’équipe de ГА. C. J. C. a reçu des 
costumes, ces jours derniers. Ces cos- 
tons de laine, aux couleurs acéjistes, 
vert, jaune et blanc, sont très jolis, 
et nous sommes heureux d’en félici
ter les joueurs.

Centres
Ailes

------DE LA-------

Société l'Assomption
Succursale Immaculée-Conception d’Edmundston 

Dans la salle de l’Académie, à 8 heures chez
F. T. LAJOIE <*> JOS. MICHAUDLUNDI SOIR, 16 JANVIER

Tous ceux et celles qui se sont inscrits comme 1 
candidats pendant le concours qui vient de se ter- « 
miner, sont spécialement invités à être présents. ;

L. LEBEL, secrétaire.

SPECIAUX du 13 au 19 J an.
CORSETS à VENDRE

A titre de représentante. J'offre 
en vente les corsets et ceintures de 
santé et de toilette ‘Spencer’, faite 
sur mesure. Toute darne ou demoi 
selle qui désirerait examiner les 
modèles et les échantillons, n'aura 
qu’à s’adresser à Mme Raymond 
CLAVETTE, Corsetiere Spencer 
tel.: 90-2.

CHIPSO,
Le paquet_______________
SUCRE Blanc,
10 livres pour____________
SAVON P. & G.
10 barres pour___________
GRUAU à la pesée,
7 livres pour_____________
SARDINES Brunswick,
5 boites pour_________ ...
NETTOYEUR Old Dutch,
La boite________________
GRAISSE,
chaudière de 20 lbs___ ___
PRUNEAUX secs,
2 livres pour__ !__________
BEURRE dè Peanut,
Pot de 32 onces__________
PUFFED WHEAT,
2 paquets pour__________

LES MARCHANDS

On nous apprend qu’à leur pro
chaine apparition sur la glace, lundi 

Jsoir prochain, les Marchands seront 
costumés dans leurs nouvelles cou
leurs noir et jaune. En effet, ils vien
nent enfin de recevoir leurs nou
veaux costumes qu’un délais les o- 
bligeait à remplacer par ceux de l’é
quipe de la Viüle.

L'équipe des Marchands a fait une 
excellente pratique mardi matin, 
sous de nouvelles directives, et tout 
fait prévoir qu’elle remportera Bien
tôt de nouveaux succès, de sorte à 
améliorer sa position dans la Ligue.

AAAAAAAA.
4 more. Savon de 

toilette Fairsex - et 
1 verre à l’eau

23cGRANDE Le tout 
pour------!■■■■■■■■■■■

REDUCTION 
25% a 50%

COURSES DE CHEVAUX 10/
Sur la glace à St Basile, N.-B. 1.95PROCHAINES

RENCONTRES
Papier de Toilette 

VERYTHINGDIMANCHE le 15 JANVIER à 2 hres P.M.
15/-Dimanche après-midi, le Fraser 

Paper fera face au Fraser Pulp et 
lundi soir, la rondelle mettra 
prises les Chevaliers de Colomb et 
les Marchands.

—Ce soir le club de la ville reçoit 
sur sa patinoire les Cubs de Frede
ricton, champions de la ligue de Fre
dericton, l’an dernier..

— Si la température le permet — rouleaux
pour 25c

AU PROFIT DE L’EGLISE— sur
Ces courses ne purent se faire dimanche dernier 

tel qu’annoncé; elles auront lieu dimanche pro
chain. — Y prendront part : MM. Arthur Daigic. 
Madawaska, Me; Philippe Dionne, Grand’Jsle, Me 
Fred Rummel, Baker-Brook; Albert Guerrettc. 
Frenchville, Me; Arthur Hudon, St-Basile; Réné 
Hudon, St-Basile, Denis Martin, Edmundston ; F.il 
gar Soucy, St-Basile, et M. Arthur Cyr. Grand’Isle 
dont le cheval “Auto-Pace” sera conduit par M. 
Alfred Ringuette.

Robes et
Chaussures PERDU MACARONI Grand Assortiment de POISSONS frais 

Fillets frais — Hareng — Loches 
Eperlans — Morue 

— DEMANDEZ NOS PRIX —

Un tube pour gros 
pneu d'auto, a été perdu 
lundi entre Clair et Ed
mundston. Prière de re

Boite de 
5 livres__ 30cm mettre au conducteur de 

l’autobus ou au garage 
Creighton & Caldwell,
et recevoir récompense. 
|x2051-lf.

P. A4. CAECN
MADAWASKA,

A moins d’empêchements très graves tous 
propriétaires prêteront leur concours.
Tous sont invités

ces
Ш Maine. AU COMPTANT SEULEMENTAdmission 10c.

■■■■■■■■■■■■ne A ▲AjA.
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LE C<

CERCLEE

Le cercle 
reance régi 
6 Janvier. ( 
m e temps 
collégiens, 
invitées.

Au-delà 
valent préi 
par la prié 
te composé 
ie présider 
bienvenue. 

Après la 
v de la dem: 

pondances 
reçus les ri 
vers camib 
les co'.légie 

M. Lêvitt 
C. J. C. “si 

. battre les : 
Léonide St 
son et M. 1 
un monoflo

h
c

Une con/
jet du cle 
M Mathte 
l'opinion d 
argumenta 
discussion 
fession, a\i 
protestant 
Laforge, c 
llque. - 

m. win : 
ports des , 
tude, et M 
tendre un<

Le progi 
méro suivi 
gar Lavol 
glens, au 
M. l’aumô 
cercle. Vil 
de au pr< 
débât sur 
l’avocat et 
plus utile i 
de la loi 
partisans 
Nérée Lév 
Michaud. 
d'EscuIapc 
(j’allais d 
dans MM 
gien, et L 

Les Jug< 
cer sur le 
étaient : Д 
Lévesque, 
Lagacé, et 

Les suc 
le triompl 
de 3 à 2. 
libéraient, 
un solo d 
rent invit 
Mlle Bei 
g arde-ma 
de leur ai 
téressanti 
aux perso

gramme: 
Maris SU 
de clôtun

‘

CHEZ LE 
DE SAINÇ

tC sé1? ГП 

récréatif, 
confessio: 

•les comn 
i dû vei^ 

récon 
;>ré:ieux 
suite des 
de* généri

qui ensei 
le comté, 
élèves de 
nus pour 
et p'eins

sion de t 
là dans 1 
me temp 
prit pan 
réconfort 
SUR LA

I

T

44»:

LA SOCIETE 
L’ASSOMPTION
vous offre les meilleures 

GARANTIES

Pour vos assurances consultez :

Ronald CHAREST
Casier Postal 782

Edmundston, N. B.Tél 252-3

La Farine ROBIN HOODe,t Propre et Pnr*’11118 F% d. p.m

LE DEBUT DE 
L’ANNEE VOUS 
RAPPELLE QUE-
C’est maintenant le 

temps de renouveler vo
tre cotisation annuelle - 
$1.00 — comme membre 
du Club de Chasse et de 
Pêche de Madawaska.

Adressez votre remise 
à M. Léonard Daigle, se
crétaire, Edmundston.

Publié par te Club de Chasse et 
de pêche du comté de Madawaska 
dans l’intérêt du comté, pour la 
préservation de nos ressources na 
turelles.

SNOWMOBILE
Nous avons inauguré 

notre Service de Snow
mobile pour l’hiver. — 
Nous pouvons vous con
duire n’importe où.........
n’importe quand.

Garage ouvert 24 heu
res par jour, tous les 
jours. En cas de besoin, 
appelez-nous.

Creighton & Caldwell
LIMITED

Telephone : 177
Rue Canada Edmundston

NOTES LOCALES

Achetez 
nos pâtisseries 

françaises
Fectés — Tartes 

Petits Fours — Beignes 
Fantaisies, Brioches, Etc 

Sur commande :
GATEAUX DE FETE, 
GATEAUX DE NOCE.

Buy Our 
French Pastry

Fectes, Tarts, Buns 
Dandy Cakes, Fancies 

Doughnuts, Etc.

On request :
BIRTHDAY CAKES 
WEDDING CAKES.

52, rue Victoria

The Modern Pastry 
Tel.: 275-3

»
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